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—Oh! je suis parfaitement cal-
me, madame...
—Eh bien! voici le conseil|
ue vous donnerait une amie :
uittez Maillefert, non pas dans

une heure, mais à l’instant, par-
tez...
Raymond riait d'un rire ner-,

veux.
—Je vous gène donc beaucoup,

madame la duchesse ? dit-il.
Elle le toisa d’un coup d'œil

superbe, et durement:
—Moi! s’écria-t-elle, moi !…
Puis haussant les épaules : {
—Laissez-moi continuer, reprite

elle plus doucement.
Vous vous croyez aimé de ma- |

demoiselle de Mailletert, et il se,
peat qu’elle croie vous aimer..
Vous vous abusez l’un et l’autre ,
L'amour vrai ne réfléchit ni ne,
raisonne, et je vois à Simone l'à-,
me calculatrice d’un procureur.
Si elle vous aimait, elle diraitun
mot, un seul, et… peut-être serait-
elle votre femme. Elle ne le dira
pas...
Raymond ricanait toujours.
—Je cherche, madame la du-

chesse, fit-il, I'intérét qui vous a
fait parler ainsi..

Elle tressaillit, un éclair de
colère traversa ses yeux Noirs,
mais elle se contint, et baissant la
voix :
—Ni vous vous trouviez, reprit-

elle, dans une maisonqui s'écrou-
le et qu’un passant vous criât:
“ Sauve-toi ¢” iriez-vous lui de-
mander quel intérét il avait a
vous empêcher d'être enseveli

 

sous les décombres ? Eh bien !
moi, je suis ce passant. Trop
hautest votre cœur et trop noble
votre mépris de l'argent, pour
certaines intrigues. Vous ne sa-
vez pas, sans doufe, jusqu'où peu-
vent descendre les viles convoiti-
ses du luxe, du bien-être et du
plaisir. Ne l’apprenez pas à vos
dépens. Votre place n'est pas
ici. Mieux on vous y accueille
et plus vous devez craindre. Ce
n’est pas lavie que vous laisse-
riez...
Ce qu'il y avait de commiséra-

me de Maumussy, Raymond ne
le senti pas.

Il crut à une insulte, et trans-
porté de colère jusqu'à saisir le
bras de la jeune femme:
—Que voulez-vous dire, s’écria-

t-il, parlez. Vous en avez trop
dit maintenant...

Mais elle se dégagen, et toisant
Raymond d'un coup d’œil super-
be :.
—Je pense que vous êtes fou,

monsieur Delorge, dit-elle…
Et s’essayant au piano, elle se

mit à jouer avec une sorte de fu-
rie le morceau ouverte sur le pu-
pitre...
Sous tant de secousses, Ray-

mond sentait vaciller son intelli-
gence. Plus les paroles de la du-
chesse étaient obscures et mysté-
rieuses, plus en essayant de les
interpréter, il se sentait assailli
de sinistre appréhensions.
Se jouait-elle de lui ? Obéissait-

elle à cet instinct irraisonné qui
fait prendre en pitié toute crea-
ture qui soufire ? Remplissait-elle
simplement un role 2...

Mais à quoi bon se mettrel'es-
prit à la torture ? Ne valait-il pas
mieux pour Raymond essayer de
fléchir cette jeune femme qui
était là, qui savait la vérité, elle
qui d'un mot ponvait l'éclairer, le;
sauver arec lui mademoiselle de
Maillefert !...
—Madame, commenga-t- il, ma-

dame la duchesse...
Elle ne parut pas l’entendre…

Ses doigts couraient sur le clavier
avec une merveilleuse agilité…
Pout-être, réellement. ne l'enten-|
dit-elle pas. |

Alors il s'approcha doucement,
et de la mainailleura l'épaule de|
la jeune femme.
Sans cesser de Jouer, elle se

détourna vivement.
—Que me voulez-vous, mon-

sieur ? demanda-t-elle.
—Madame, s'il vous reste un

ombre de piété…
—Quoi ?
—Daignez vous expliquer plus

clairement...
Elle le regardait d’un air mé-

content.
, —Je vous ai dit tout ce que
j'avais à dire, interrompit-elle,
insister est inutile.
Êt commecelle voyait Raymond

prêt à tomber à genoux :

 

‘M. do Boursonne parut.
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Sur quoi, s'étant levée,elle sor- M. Verdale, te fameux architecte,
tit, en fredonnant l'air d'opéra et le comte de Combelaine…
qu'elle venait de jouer... En d'autres temps, Raymond

Déjà Raymond s'était redressé, eut écrasé de ce coup si terriblu-
et dun œil entlammé, il regar-|ment inattendu.
dait autour de lui, comme s'il eut Mais il en est de l'ame humai-
cherché à qui s’en prendre deine comme de l'acier, qui plongé
tant de misères. ‘rouge dans Un torrent glacé, ac-
Heureusement. une lueur supré quiert des qualités supérieures

me de raisou l’éclaira : de résistance et d’élasticité ; l'âme
—Je ne m'’appartiens plus, pen- au cortact du malheur, se trem-

sa-t-il, si je reste, si jo me trouve pv d'une energie plus forte et
en face de M. l’hilipp°, je ine sendureit à la souflrance.
perds, et je perds à ton: jamais Si-* Raymond palit et ses yeux se
mone... voilérent, mais 1l ne chancela pas
Et il se précipita dehors… et sirudement que l'émotion lui
Dans le vestibule, madame de serrat la gorge, il eut encore la

Maillefert, avec toute © surtes de force de dire :
cérémonies, reconduisait une | —Ah'.…. vous attendez M. de
vieille dame qui était venue lui !Maumussy et M. de Combelaine'.
faire visite. Madame de Maillefert se pen-
Apercevant Raymond: | cha vers la pendule.
—Comment, vous nous quittez, —Quelle heure est-il ? fit-elle.

mon cher Delorge, lui cria-t-clle Iuit heures et demie. Dans trois
gaiement. qu
I ne répondit pas. Dun seul ici.

bon il franchit !es dix marches, Et immédiatement elle entama
du perron et se lança dus Fave- (le psnégyrique du duc de Mau-
nue. mussy, dont elle ne pouvait as

IH lui semblait que l'existence, rsez louer, disait-elle, le caractère
comme une planche pourrie jetee| cho valeresque, l'esprit délicat et,
sur un abîme, craquait et wan-!fin ot le merveilleux sans politi-
quait sous lui, et qu'il roulait jus. que. !
qu'aux plus sombres protund "rs. Elle n’admirait pas moins M.
Et pour comble, vue voix obs- de Combelainr, ce dévoué servi-

tinée et irritante commune lo re- teur de l'Empire, cette héroïque
mords s'élevait en lui, qui lui'soldat toujours prêt à verser son|
répétait que, si terrible que lüt sang, dont la fidélité désintéressé
le châtiment, il l'avait mérite, lui, lai rappelait, assurait-elle, ces
le fils du général Doiorge, an so lloyaux rhovaliers qui, à leur!
mélant à cs monde qui rat anort, demandaient à être enter-
celui des assassins de sou père. pis aux pied du suzerain qu'ils

Des heures s'écoulèrent en a- uvrient servi.

ternatives de désespoir et de rage, Arsez maitre de sui pour évi-
et il flottait entre mille résolu- ter le scandale d'une brusque
tions contradictoires, quand la[retraito, Raymond était allé s'as-

porie de sa chambre souvrrnt, <voir non loin de la causeuse où-
chaque soir mademoiselle Nimo-
ne venait s¢tablir devant sa pe--
tite table à ouvrage.

[5 la duchesse de Maillefert
soursuivait.
Avec nne non moindre chaleur.

de eclébrait les mérites de M,
Verdule, cet architecte fameux,‘
ec fils de ses œuvres,arrivé à for-

Et fort exactement, quoique ce de talent et de travail à Une
d'une voix altérée, il racoata son ‘grande situation eta une fortu-
entretien avec madeuioi-viie Si-tne immense, it elle se déclara
mone ct avec lu duchessy de ravir qu'un homme de ce merite
Maiiletert… jeût voulu accompagner M. de

Encore bien que donnant les: Combelaine, son ami, Justement
signes les plus im: nifestcs d'inpa- {elle méditait de grandes répara-
tience, M. de Boursonne I'écon- tions a Maillefert. M. Verdale lui
ta sans mot dire ; mais des qu'il donnerait des idées.
eût achevé :
—La peste étoulle, s'écria-tal, moiseile Simone avait redressé la

les amoureux
nerveux ! Quand on est bâti com-‘ parut choqué.
me cela, sacrebleu ! on «vrai —Oh ! vous avez bien entend
bien rester chez soi |.

—Vousen parlez à votre aise, | baraque est inhabitable, et j'ai

monsieur, et si vous aviez été à des raisons de croire que l'année
ma place. 1870 ne s'écoulera pas sans que

—D'abord je ne m'y serais paSs:sa majesté l'impératrice lasse à

mis, à votre place, mon cher note maison d'honneur de s'arre
Ensuite, ayant eu cette chance |ter un jonr ou deux à Maillefert.
inespérée de surprendre mada-| Mais Raymond n'écoutait pas.
me de Maumussy dans un de! Les yeux fixés sur la pendule.
ses bons moments, je mu serais lil caleulait combien de iminutes
bien garder de la blesser par mes encore il avait à rester à Maille’
violences ridicules... (fort.

—Ccutte femme est mon enne-; Il avait pu subir la duchesse
mie, monsieur, vous-méme me de Maumussy ; mais le due, mais
Pavez dit... M. de Combelaine, Phonneur lui
—Jit je le crois… Seulement la!défendait de se trouver sous lel

duchesse est Italienne, c'est-à-di-'même toit qu'eux. (
re ja lemme de la sensation pros —Navez-vous, demandait ma- |

seute, quiau heu d'analyser ses dume de Mailletert à madame
émotions sy abandonne toute de Maumussy, combien dejours,
entière, qui veut une chose avec ces messieurs comptent nous don-

 

|

 

—J'arrive de Maillelert lui dit,
le vieil ingénieur, j> ai trouvé
tout le monde surpris d> votre
disparition. Je n° suis pus en
rieux...
Raymond s'étaitievs.
—Vous allez tnt -2voir, mon-

sieur, dit-il.
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Plus besoin do se contraindre,' PYREPARTEMENT
maintenant… |
Parvenu au ponts suspendu, ce-

pendant il s'ardta court. Une;
voiture venait, au grands trot, —
malgré les defenses formelles — |
et dans cette voiture, à la lueur
des lanternus. on distinguait qua|
tre hommes ; M. Philippe et les) À
amis attendus à Mailletert, ‘Etoiles a Robes

. :

(A roi Haver ) !opx on de RORNE & 5 NU£1 que nou h ‘
Ç

E 2 4 y ES AY
qi sont «0 Usage tous Le jo re, nous ont lonue la plus complèteEEvouset

t ŒUR STE. CROIX,
Dépositaire,

QUEBEC, 20 Juillet 3874,

DEs

DY BON PASTEUR,

@UaBEC, 15 Juillet 1874.

Nous avons reçu de Paris et,
de Londres, par les derniers
Steamers, un grand assortiment
ide NOUVEAUTES duns cette’ À MM. WOODLEY & (16 Hu 5 dan,. ; Les Machines à Cou te 1 famill ue
ligne, SiLVOoIr : nous out donté Luande satisfaction ‘

SCOR OE LA CONGREGATION DE NOTRE-DAME.
Bt. Sauveur,

QUEBEC, 29 Nov, 1873.
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| Home Spun, Serges, Tissues
Français, Cordés, ete. ete.
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MM. WOODELEY & CIE, Lin: si. Juan,
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de Sedan, Paramattas, Serges, sans avotr bassin der. part ne a code q'aiir À LePCEEE depute,
B. BLUMHART, Senior.

KI SY TREN roYOIDLEY & “lE.
NR > .

’SEULS AGE No. 2°, BUE ST, JEAN, QUEBEC.

Mal B.JACOHS,
No 3, Rue Gollins.

hate valeur ont invaiiaulenent vendus tes à offrir, savoir:
CUEREC, 4 dobre 1874,ven de fours ames leur arerivée.

Eines der condo taain, pris en échasg»,

E. LAE & Cin,
soon, rae Bt dean, Haut>-Vite,

|

Mérinos Francais, Cordés, ete.
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DEPARTEMENT | Earchaudises Nouvelles.
cn" 1I' I. GREFFARD
Le eoussignu à l'honneur d'informer ses

Matias et le public eu général qu'il vient
de recovetr une qa.tito d'Effota pour l’Au-
tomne.

Les Latucs trouveront \ son établissement
des teflon à Rote w do premier choix.

Metin: Franga's, noir et de tonte nuance.
À paca noir de Ia meill-ure fabrique
BZ Ansel un prand asroitiment de Fla-
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ACTE DE LA FAILLITE 1869 prend les Bas, les Gants, Che- NODans Vattair d- (EF,
mises, Cravates, Collets, etc.

 

CHGR°UES DELOTAINER,|
JAH ET OVUII, à * EWELL,des Ecureulls | 1 nN Hi ‘ 3 i i: j

po ba vba enébec, : etc, est au complet de ce qu’il HEVED Qo i i |
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Faille. a de plus nouveau. Un Tail- ' CHARRUES À RENCHAUSSER.
nr . «du bre feuille An divi-, + ARCE quel- < EI Et

donde wer LA LC, OnVeite AUX objzc- leur de Londres y est encore; BRES et à BON M LH 1H Det A A VEXDRE PAR

  
tions Hrytet DIX

OCTOB E 181", 69

sup ye

NEUVIEME joar de «
Ls quoi le divi-lende attaché.

Lavenses “out CRVOYC 5 pour +, out}BEET ©, SCOTT & CiE,Lu l reprises.
WM. WALKER, LEGER & RINFRET. LON ALLYx

33, RCE ST. PIERRE, B.-V,
Luébee, 6 oct, 1874.

Syudic Officiel. | HN 4
N0ls —Payat{ ue créanciers privilé-; '

ics setlein-« t

Que op ren Td Nous désirons [aire connaitre TEMOIGN 16:0, ¢
la tête et fait le contraire avecle
carr...
—Enfin que résoudre 7.

rompit Raymond.
Ah! le vieil ingénieur n'hesita!

pas. ;
—Plantez là mademoiseile N1-1

mone, dit-il.
—Jamais !….
Le bonhomme haussa les epau-,

les.
—Alors, sacrebleu ! lit-, que

voulez-vous que ju vous dise!

inter-

 

ner 2.
—Non… Mon mail ne

pas dit. |
Rayanond n'avait plus que dix

minutes à rester. ptet Pom netip» : . Disiries od Rios
Lit il s'attendrissait en contem-: LL à

plant pour |: dernière fois, ce Dan Trish te
petit salon, ou, au milieu d'aflreux : JEAN RAETISTE LAN-LAIS, marchand,
déchirements, il avait eu des heu- di 1e Paociree de st, Cetave de Môtis,
res enchantées parl'espérance.

LE f \- Fañtti.
li examinait mademoiselle Si- Le OUZE NOVEMBRE nain. 1

: sn ; -ü «© ] Ff. NCVEMDBE prochain, le
mone, qui, inclinéesous une lain sou-signé demandera À la dito Cour sn dé-
pe, travaillait, non à un délicat et ‘charge en ver u fudit ate.

Arte concernant la Faillite de 1869

ST AMENDETIETS

CASAD ,

Province cuu 65

me l'a
i

Cour Supérieure,

Rimouski, 1 octobre 1874,

SAINDOUX,au public que nous vendons au ma, L. N. ALLAIL" «
prix coûtant et au-dessous afin
d’écouler notre Stock avant dej + # is plie ent sat a oa > 18

. Hiue à Tesdie et à Laver 1. Li OV, SAIdescendre à ln Basse-Ville. KLaCE NDOUX,
(nus expoi-nee fait Te os vou

LEGER & RINFRET.| vorLiviucodec1: LE lèrs Qualité.
Québee, 7 oct. 15374.

re
| resté à votre Lavens:,int
(D 32 minutes d'a-ancesur lautss avoue

MAR A BY LNs,
/ Ausst pluricurs ante personnes
AEE | présentes il spertence, _

COMPAGNIDR NAVIGATION avanciebse

Ticrecs

0%
~ Mceaux de 20 livres.

A VENDRE PAR

Attendez. le sueces est aux tent- jinutile ouvrage de femme, mais |
porisateurs, Retournez au chà-là une layette qu’elle avait pro-
teau commesi de rien n'était.  \mise Aune pauvre fille séduite,
Ainsi fit Raymond, et lorsqu'il que tout le monde dans le pays
arriva à Maillefert le londemain repoussait. |
rien ne Ini parut changé, made-, Mais neuf heures sonnaient :
woiselle Simone n'était m plus, Raymond se leva.
ni moins triste, M. l'hilippo etait | —Quoi ! s'écria madame de,
toujours aussi amusant, madame; Malletert, vous n'attendez pas
de Maun.ussy avait repris son als hos amis"...

|

!
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Procur Lr aod Zen dull Failli

dot Bii—.m

PREPARATIONS
La Ma hine  Corudre RAYMOND your

“UNION ”| AUCUNRIsquE. J. B. RENAUD & CIE,
REDUCTION Familles ct rails vaut d x fo'& son ! 0 49 ek 30, Tuo BL pak

pesant d'or. En . avez.vous qu:lquue chose 7}a. pu 5! mon1cet temps qu» Vous le Fachiez | ’ -

PRIN DE PASSAGE mammechsHARNONIDHS DALEYANDDDENT A vi _J Î A , | autre machine. Ello exécnte toutes sort 6 POUR LES ELEVES
, d'ouvraze pour Ia famille aver satisfaction.

(ENREGISTRÉS)

Cnébec, 23 sept, 1874 

 

i
 L'ouvrage d'une journée sera faite ‘ans une

titude de sphinx. . |
l'en était à se demander sil.

ne s'était pas epouvanté de em;
mères, lorsqu'un soir. comme il.
arrivant au chateau:

—list-ce que vous
rencontré Philippe
madame de Maillefert
—Non, madame.
—C'est quil est aa chemin de

ter, au-devant de, nos amis, qui
arrivent par l'express de neul

Navez pas
dei dit

—dene puis... ; Le rou-rigue désirs attirerl'attention du
—Parce que Lan | public sur les priparations snivantea pour
—M. de Boursonne m'attend! Dett. y. r prompt tuent les denta, arrêter la

sec ‘ "entice of donner une conlsur eaine aux gene
madame cives ota x (lèvres, afnsi qu'une odeur

Lille haussa les épaules. agréable à Phaloire.
—Allez done, fit-elle, mais en Dentifrice l'arisicnne d'Athinsen.

tout cas, à demain. | savon at Charbon ct d'iris Ge Florence,
Il ne te dit Il s'inel | Dentifrices SEI

ile reponait pas. SMCNNA Pate Aro vatique de Wood,
devant la duchesse de Maumus-| Pate Dentides ora.
sy, il etlleura de ses doigts trera- i Savon Avomatique Anti septic,

: : : Savon au Camphreblant la main que lui tendait ma-i 5507ARCTonto
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QUEBEC
MEROREDI, 14OCTOBRE 1847

A Né. Benoit.

Sous le titre officiel de Meu-
vais Inspiration, le Canadien re-

au Constitutionnel d'avoir
signalé le naïf aveu échappé à
l’hon. M. LeMaire à St. Benoit.
Au risque de compromettre da-
vantage notre confrère trifluvien,
nous devons dire que, sans lui,
nous n'aurions pas eu connais-
sance de cette précieuse parole
et du reste du discours. Ayant
lu M. Malhiot et prêté l'oreille à
M. Garneau, nous avions cru
pouvoir nous dispenser de savoir
ce que disait M. LeMaire. Nous
venons de réparer cette omis-
sion.

Il n’y a pas que la réponse de
M. LeMaire qui soit curieuse à
lire, l'adresse des citoyens est
aussi un morceau de choix. Ces
braves gens sont évidemment
sous l'impression que le Conseil
l-@is s"ifest encore électif, car ils

h nt pas à dire à M. Le-
M «ir. que son entrée au inini -
lère est un grand honneur pous
soscumié. Eucore au peu, ot ils
lui offraient leurs suffrages !
Les amis de M. LeMaire sont

ceux de M. Ouimet, et le motif de
leur confiance en lui, c'est qu’ils
ne voient aucunedifférence entre
le nouveau ministère et l'ancien.

“ Tout en regrettant beaucoup la ré-
signation de l’ex-cabinet, qui a fant fut,
et qui promettait tant pour notre province.
nous nous réjouissons en voyant que le
nouveau ministdre se compose encore de

citoyens intègres. ‘

En d'autres termes: Grâce à
Dieu, nous savons que vous valez
MM. Ouimet, Archambault et
Chapleau, et qu’à leur place vous
eussiez fait comme eux!

“Nous avons l'intime conviction

qu'entre pareilles mains notre avenir reli-
gieux et nationalest assuré.”

C'est-à-dire : Nous savons, bon
M. LeMaire, que vous nous con-
duirez au ciel !
Mais aussitôt ces braves gens,

qui ne sont pas aussi naîïfs qu’ils
en ontl'air, se hâtent de lui rap-
peler quele ciel ne doit pas lui
faire oublier la terre; que notre
avenir religieux ne doit pas lui

faire perdre de vue motre comté.
“* En terminant, nous eapérons, hono-

rable Monsieur, que la haute position
que vous ocoupes maintenant, ne vous
fera pas oublier notre comté, et que tout
en vous occupant avec ardeur des inté-
rêts généraux de notre province, vous

penserez À eux de voire comté en parti-
culier.”

La réponse de M. LeMaire est
tout bonnement renversante. Il
n’a pas même omis cette éter-
nelle rengaineà l'usage des hom-
mes d'état en disponibilité : Qu'il
avait eu de la répugnance à accep-
ter la charge qu'on lui offrait; et
que le seul motif d'être utile à son
Pays et à son comté l'avait déterminé
à ne pas refuser. Quel ministère
avons-nous donc pour que M.
LeMaire éprouve de la répu-
gnance à y entrer; et dans quel
temps vivons-nous pour qu’un
homme comme M. LeMaire soit
obligé de se condamner à être
ministre afin d'être ufile à son
Pays et à son comté. M. LeMaire
devenu indispensable ! Décidé-
ment, ça doit êtrela fin.
Pour faire comprendre com-

bien le mouveau ministère est
digne d'estime, M. LeMaire n’a
Tien trouvé de mieux à faire que
de le comparer à l’ancien.

“Que le cabinet dont il faisait partie,
se compossit, comme l'ancien,des hommes
les plus dévoués à la cause nationale.”

Aux yeux de M. Le Maire, ceia
est clair, ses prédécesseurs sort
aussi innocents que lui-même;
et même avant l'enquête, il est
prêt à dire, comme le Canadien,
quel'affaire des Tanneties est un
scandale ‘dont fout le monde se
moque aujourd'hui. Cela ne s'ac-
corde guère, il est vrai, avec la
conduite de M. Robertson et le
verdict de malhonnételé et d'inca-
pacité grossière qu'il a rendu con-
tre les anciens ministres. Mais
ayant tous deux le désir de se
rendre utile au pays, MM. Ro-
berteon et LeMaire finiront bien
par s'entendre.
Ce qui nous intrigue le plus

cependant dans le discours de
M. LeMaire, c'est cette révéla-
tion : Que M. Ouimet n'avait rési-
Ené que pour des raisons de haute
politique,

Des raisons de haute politique !
Les auditeurs ont dû ouvrir de
grands yeux. Est-ce que la pré-
sence de M. Ouimet au pouvoir
portaitombrage à Bismark ? Etait- |
© un nouveau comte d’Arnim

que M. Ouimet? Mystère que
M. LeMaire révèlers peut-être
discrètement au Conseil Législa-
tif un jour que M. Fraser de
Berry sera absent.

 

Les Faits.

Le Canadien a beau dire, il

n’en reste pas moins acquis au
débat que M. Langevin, défen-
seur de noire nationalité, a placé
deux juges irlandais à la tête de
deux districts canadiens-français,
Arthabaska et Rimoneki; et qu’il
à permis à son collègue, Sir John
A. Macdonald, de nommer un
Haut-Canadien percepteur, des
douanes à Montréal ; tandis que
MM.Fournier, Letellier et Geof-
frion, esclaves d'Ontario, ont don-
né un juge canadien-français à
Arthabaska et remplacé le mat-
tre de poste de Montréal, qui
était anglais, par un canadien-
français. Quant à la nomination
des trois sous-chefs qui viennent
d’être mis à la retraite à Ottawa,
ell-s ne sont pas encore faites, et
!l est prématuré d'en parler.

Ii n'y a rien à dire contre les
fait , noire confrère ne devrait

sai l'ignorer, ot, en leur présence,

.erait bien de garder de Conrar
le siience prudent.

 

Etrange.

Notre confrère du Canadien,
toujours bien informé, annonce
ce matin ce qui suit :

* M. Chapleau a adressé la parole aux
électeurs du comté de Terrebonne.”

Comment, de Manitoba ? Nous
n'ignorons pas que l'ex-sollici-
teur-général a la voix puissante
et sonore ; mais nous doutons

fort cependant qu’il puisse se
faire entendre de Fort Garry à
Terrebonne.
La suite est encore plus étrange.
“ [1 a dit, entr'auties choses, qu'il re-

gretait que les calomnies atroces proférées

contre le ministère dont il était membre ne
lui permeltaient pas de visiter tout le
commis,”

Nous avons hâte d’avoir un
rapport. complet de ce discours
fait de Manitoba à Terrebonne, et

dans lequel M. Chapleau dit que
les calomnies proférées contre lui ne

lui permettent pas de visiter loul son
comié, Cette harangue, si elle a
été prononcée à cette distance,

éclipsera celle justement fameu-
se des Tanneries.

—_———

Informations.

—Les organes conservateurs deman-
daient à grands cris qu’un percepteur
des douanes fût nommé à Halifax et

prétendaient que l’on conservait cette
charge pour M. Ross, mais voilà que l’on
découvre que ce sont eux qui ont été
cauee de ce retard.

Tandis qu’ils s’escrimaient à qui mieux
mieux en si belles paroles, on faisait sur

les tripotages de l'ex-percepteur une
investigation qui s'est terminée il y a
trois semaines et qui démontre qu’il
avait embrouillé les chiffres de ma
nière à couvrir une défalcation de
$7,000.
—Le bref pour l'élection d’Addington

a été adressé à M. Pruyne, ‘shérif du
comté et qui est officier-rapporteur. La
nomination aura lieu le 21, à Colebrook

Tout semble indiquer que M. Shibley
sera élu par acclamation et l'opposition
qu'on lui ferait ne saurait être sérieuse.

—te ministre de la justice a reçu des

dépêches de la police montée à Mani-

toba.
Les hommes étaient bien portante

walg à les longues et faligantes étapes
qu'ils ont faites, et très peu ont été ma-
isdes lurant le voyage. La rareté du
fourrage et de l'eau a fait souffrir les
chevaux, mais pas plus, cependant, que

l'on e'y attendait,
Un détachement de la police est ren-

du à Edmonton, et des stations ont été
établi «, à différents points, pour empê-
Char 14e trafi juants yankaes d'introduire
desliqueurs dans le psys. Le reste de
s'escs-iron à été envoyé à Fort Pelly, son
quartier d'hiver, et où il arrivera dans
environ deux semaines:

—Oa télégraphie de Fort Garry, en
date du 10 courant :

La Cour du Banc de Ia Reine s’est ou-
verte aujourd'hui à midi aous la prési-
deace du juge-en-chefWood qui a fait une
courte, mais éloquente charge aux jurés.

M. Cornish a donné avis au nom de la
poursuite que la cause Lépine et autres,
nerait prise en considération mardi pro-

chsin M. Chapleau a répondu qu'il était
piêt à défeudre ses clients.

L'affaire Lépine produit une grande
excitation. .

ere

14 t-aîté de réciprocité avec
les Etats-Unis TT

II

On lit dens le National :

Bien que plusieurs signes précurseurs

donnent liex de croire que le Sénat des
EtoteUnie, trouvant le projet de traité
de réc'procité trop favorable au Canada,
y objec era sous sa forme actuelle.

Néan moins, comme il est probable que
dans le cas même où cette branche du
congrès ne oonsentirait point à sanction-
ner ce projet On ne remoncera pas pour
cela, de suite, à toute négosiation, il cet 
bon d’ea discuter les clauses. II faut que

le peuple de notre pays comprenne bien

l'importance d’une mesure que certaines
gens condamnent prématurément parce
qu'ils n’en saisissent pas clairement les
conséquences probables, tandis que d'au-
tres, n'y voyant qu’un acte politique fa
vorable à la réputation de leurs adver-
saires, se font un devoir de le combattre
sâns s'inquiéter du mal qu'ils peuvent
faire au paye. On ne peut guère s’éton-
ver de cette conduite de la part de g-ns
qui n’ont véou que de fausses représen-
tations, de mensonges et de l'exploita-
tion del'ignorance qu'ils s'appliquent de
leur mieux à conserver.
Dans notre numéro du 30 septembre,

nous avons parlé de la nécessité de rela-
tions commerciales entre les Etats-Unis
et le Canada, sur les bases d’une récipro-

cité libérale et signalé le fait que les
exporiations du Canada en 1873 se sont
montées à $80,393012, et que, sur cette
somme, une valeur de $40,554,655 est
allée aux Etats-Unis, montrant ainsi

que notre commerce avec ce pays a été

plus considérable qu'avec le reste du
monde.
Aujourd'hui les droits prélevés aux

Etats-Unis sur ces exportations du Ca-
nada, sont en moyenne de 20 pour cent
sur leur valeur. Les droits eur ces expor-

tations pour lesquelles les Etats-Unis
sont notre seul marché, ont été payés par
le producteur canadien ; cer, ainsi que
l'a dit Sir Francie Hincks : “‘Il est par-
faitement é vident que tout le surplus du
Canuda ne saurait affecter un marché
comme celui des Etats-Unis ’

Bi cette opinion est juste les droite
actueis de $8 111,000 seraient économi-

sés annuellement pour le Canada par le
traité projeté. Cela représente à six pour

cent un capital de $135 000,000 ajouté à

uotre richesse nationale.
Le traité de 1854, qui se termina en

1864, avait limité l'entrée libre dans les

deux pays aux ‘‘ produits naturels” de
l'un et l’autre.

Le traité négocié par M. Brown sous la
cédule À permet l'entrée libre des

mêmes objets exactement.

Il pourvoit en outre, par la cédule B,
à l'entrée libre dane les deux pays des
“ haches, ports-sacs, ruches, machines à

pulvériser les os et les pièces qui en font
partie, cuves à fromage, calorifères de

fromageries, presses à fromaga, ma-
chines à creuser les fossés, rouleaux à

terre, moulins À vanner, coupe-racines,

fourches à foin ou à fumier, simples ou
mécaniques, semoire, broyeurs de grain,
heraes, houes, simples ou à cheval, ra-

teaux, manéges, char:ettes à fumier

liquide, étendeurs de fumier, faucheuses,
moisonneuses, laminoirs à l'huile et à

gâteaux, pelles, bêches, faucilles, faux,

machines à battre ou les patties qui les
composent.”

Il s’importe ou s'exporte très peu de

ces articles entre les deux pays. Les
droids imposés dans les deux pays l’em-
pôcHent ; mais chacun avouera qua

lorsque les manufacturiers américains de

ces inetruments aratoires pourront les

fournir francs de droits aux agriculteurs
canadiens, le fabricant canadien pourra
aursi les fournir sous les mêmes circons-
tances aux agriculteurs américains, avec
l’avantage notable d'un marché dix fois

plus considérable.
Avec nos innombrables chûtes d'eau

et notre main d'œuvre en abondance;

avec presque toutes les matières pre-
mières à notre portée ou admises en fran-
chise et I'énergie supérieure des peuples
septentrionaux, nous ne voyons pas la
moindre raison qui nous empêcherait en

Canada d’exporter aux Etats Unis une
plus grende quantité de ces objets que
nous n’en importerions. Cette classe de

produits ajoutée, au nouveau traité et
qui n’était pas mentionnée dans celui de
1854 sera avantageuse non seulemert
aux agriculteurs, mais encore aux manu-
facturiers en Canada qui auront pour
leurs instruments aratoires un marché
de 40 millions, tandis que nous n’offrons
au manufacturier américain que la li-
berté de vendre à une population de 4
millions.

Le territoire des Etats-Unis qui borne
le notre s’étend d'un océan à l’autre. Les
salaires du travail’manuel y sont pres-
qu’égaux daus les deux pays. Les conai-
dérations gui ont amené le système de
la ‘protection’ et l'établissement de
* marchés indigènes,” indiquent ce nous

semble que le commerce le plus libre
avec les Etats-Unis procurerait ces mar-

ches. Les marchés ‘ indigènes’ sont

ceux qui se trouvent les plus rapprochés.

Cette’ eapèce de marché se rencontrerait

par conséquent tout le long du territoire
de nos voisins contigu au notre.
L'un bout de la frontière à l’autre il

n'existe aucune différence d'opinion eur
ce point que le libre échange des pro-
duite de l'industrie du Canada et des
Etats-Unis serait mutuellemest avanta-
goux. Ce qu’i: faut aux manufacturiers
du Canada par dessus tout, c'est d'abord
un marché plus vaste pour leurs produits
et ensuite une pus grande confiance en

eux-mêmes ; car avec un marché plus
étendu nous ne voyons aucune raison
pour qu’ils ne puissent point produire en
Canada des instruments aratoires aussi
bons et à aussi bas prix que ceux des

Etats-Unis.
Les objets compris dans la oédule À

du traité projeté n'ont rapport qu’à l'a-
griculture. Dans la cédule B se trouve
une longue liste d'autres produits ma-

nufacturés et ce sont Ceux-là qui ont

créé tant d'opposition à celte mesure.
Nous examinerons cette partie du

traité dens un autre article ; mais selon
nous, quelque restreinte que soit cette

olssse de produits, avec l'étendue des

territoires qui nous seraient ouverts dans
les Etats-Unis et qui constituerait nos
principeux marchés, ainsi que le notre
le serait pour les américains, il est diffi-
cile de comprendre comment cette me

sure pourrait ne pas nous être avanta-
geuse, puisque celui que nous obtenons
est dix fois plus considérable que celui
quenous donnons. Or, comme nous l'a
vons dit déjà, nulle raison plausible ne
peut faire présumer que nous ne puis
sions pas manufacturer en Canada tout
aussi bien et aussi économiquement
qu'aux EtateUnis, rire

LVKNEMENT

Leurs Alliés.

Les orangistes voient avec une douleur

extrême un catholique, M. Fraser, siéger
dans le ministère du Haut - Canada.
Ausai faut-il entendre les plaintes
ambères que les organes de ce parti fans:
tique font à ce sujet. Voici entre
autres le langage du Mail de Toronto,
organe en chef du parti conservateur
anglais.

La position probminente de M. Fraser,
dans le cabinet, dit-il, est excessivement
dangereuse pour les libertés du peuple-
C'est la première fois en Canada qu'on
voit des prêtres catholiques nom-
més distributeurs de licences de ma
riage.
A Cela un journal libéral-réformiste, le

Whig, de Kingston, répond ce qui suit
avec beaucoup de vérité.
“Jeter ainsi une injure grossière

commecelle que nous avons citée à M.
Fraser et aux catholiques ses amis, étail
aesez mal sans aggraver l’affront en
insinuant à la fois que les pasteurs catho-
liques ne doivent pas être mis sur un
piei d'égalité devant la loi avec leurs
collègues protestants, au sujet des licen-
ces de mariages.
Une pareille insulte devra exciter le

ressentiment de tout catholique respee
table doat on calomnie ainsi le clergé.
Mais les tories n'ont jamais pu et ne
pourront jamais traiter les catholiques

avec justioe, bien qu'en temps d'élections
ile s'agenouillent devant eux. Une fois
leurs, voix obtenues, ils ne se font point
faute de rebuffades vis-à vis de ces servi-

teurs politiques. Les catholiques ort souf-

fert longtemps leurs injustices, mis ils

commencent 4 comprendre gon ne les
comptait que comme du bétail électoral,

pour lequel ceux qui l’exploitaient ne
pouvaient avoir ‘ucune eympathie. L

précipice ouvert entr'eux s'élargit caa-

que jour, et ce ne sont point les insulles

adressées au jeune homme d'état dont
tout le parti libéral est fier, qui le com-
bleront, non plus que les remarques of-
fensantes lancées contre le clerg* catho-
lique que les tories déclarent indigne
d'exercer le droit d'émettre des licences
de mariages.”

me

Nouvelles Diverses.

—La dernière fois que je rencontrai M
Guizot, dit le rédacteur du Telegraph, ce
fut à l'Elysée, j'allais dire chez M. Thiers.

Il semblait un peu souffrir à la vue de la
grandeur actuelle de son ancien rival. Ii
parlait de grands per-onunges qu'il avait

reçus dans ces mêmes salons, alors qu'il
était ministre de Louis-Philippe : d’Ibra-
him Pacha, de lord Palmerston, *un

grand ennemi de la France,” disait-il, à
propos de ce dernier : un anglais igno-

rant, avec la gaminerie d'un frangaia. . ..
Ce soir-là, M. Thiers n'avait pas l'air

trop épris de 8a propre grandeur, néan-
moins, je ne pouvais m'empêcher de pen-
ser à Robespierre, hâtant sa chute en
faizant décréter sa propre apothéoe. M.

Thiers était aimable pour tous: par deux
fois, il ferma uve fenêtre derrière M.

Guizot en lui recommandant de prendre
garde aux courants d’air.
M. le duc Albert de Broglie remarqua

que M. le président de la République
était aux petits soins pour M. Guizot.

Il est bien aise de me voir ici, répondit
M. Guizot, et de me voir supporter bra-

vement mes 85 ans.—Je n’ai pas besoin
de vous dire pourquoi.”

Sans doute, ‘‘ répliqua M. de Broglie,”
il pense que cela lui donne encore au

moins dix aus d'existence.

Sans mépriser l'argent, il s'en montrait
dédaigneux ; et son mot favori à cet

égard était: ‘’ Voulez-vous arriver à la
fortune? marches en lui tournant le
dos.” Lorsqu'il eut conclu ie mariage de
la reine Isabelle et de la duchesse de
Montpensier, la reine Christine lui fit

offrir ua million et le titre de duc. ‘‘ An-

nonces le fait dans le Globe, me dit-il;
dites que M. C‘uizot a été très touché de
l’offre de Sa Majesté la reine d'Espsgue,
mais qu’en l'en faisant remercier par son
ambassade ur, il lui a fait dire qu'il ne

teait à être ni due, vi riche. ’—I! n’ac-
cepts de la reine d'Espagne que son
estime et la Toison d’or.

—Voici, d'après M. Hostein, quelques
détails sur la façon de lire de certains

auteurs :

Alexandre Dumas, le père, aimait à
lire ces pièces. Il débutait gaillarde-
ment, et variait d'une manière charmau-
te ses intonations, suivant les besoins du
dialogue. Mais, au bout d'un acte ou
deux, sa voix s'éteignait peu à peu dans
une mélopée grave et sombre, qui no
permettait plus de bien comprendra l'il-
lustre auteur. Parties gaies ou tristes,

raisonnements ou passi018, tout s'impré-

gnait de la même tonalité en demi-

teinte.
Dans certains drames intimes de Du-

was, tels que la Conscience la Comte Her-
mann, Alors que l'action était poussée
aux dernières limites du pathétique, il

arrivait à l'auteur de se sentir captivé
par son œuvre au point d'être altendri
autant et plus que ses plus proches au-
diteurs ; alors sa voix tombait tout à
fait : elle tournait au sanglot. Couxz qui

2e trouvaient éloignés de lui ne se ren-

daient pas compte des causes de l'émo-
tion.

Frédério Soulié lisait avec de très gran-
des variations, tantôt très bien, tan ôt
très mal. La voix était généralement

sourde, un peu eiffaote à travers les
splendides moustaches du puissant éca i-
vsin, Dane les passages dramatiques, les

gros yeux de Frédéric Soulié se fixaient
presque durement sur ceux qui l'entou-

raient : ses regards semblaient vouloir
enfoncer l'effet dans l'auditoire. Mais
v'agissait-il d'une scène d'amour, la voix
devenait d'uno douceur inoule ; le mas-
sil et rude auteur se traneformait : on
se serait Cru en présence d’un être dia

pbane et exlatique.
Autony Braud, qui fit jouer pourla

première fois ln Closerie des Genêls en sa

qualité de directeur de l'Ambigu,était,

comme on le sait, auteur dramatique:
il obtint de nombreux suooës. Ancien

capitaine, il lisait ses manuscrite de théâtre avec le ton du commandement.

Dans les scènes de vigueur il était

 

remarquable ; mais dans les passages fusion avec les blancs, ont répudié cette

tamorphose ! on aurait dit Joseph

d'amour.

On aimait Antony Béraud autant qu'on
Vestimait, et pour rien au monde on

Or, il on eût éprouvé une très réelle s’il
s’était aperçu de l'hilarité qu’il excitait.
Son illusion était telle qu'il lui est arrivé
de dire après la lecture d'un drame où

on le felicitait de son talent:
—*Oui, oui, mes enfants, j'ai enlevé

ça solidement. Mais voyez-vous, sans me
flatter, ce que je lis le mieux, c'est la
sodne d’'smour.’’ Montrant son coeur,il
ajoutait :
—* L'intonation vient de là ! ”
“Ou delà,” disait tout bas Alphonse

Brot en désignant le nes de notre direc
teur et ami.”

 

Télégraphie générale.
Londres, 12.

Le Post dit que le ministre espagnol à

Berlin a présenté au gouvernemert alle-
| mand une copie de la note que le gou-
vernement de Madrid a envoyée au gou-
vernement français, note dans laquelle

le gouvernement Serraniste se plaint de
ls conduite de la France à l'égard des

carlistes.
Le Standard nie que le Sultan se soit

engagé à respecter l'ancien ordre de
succession.

Le Times dit que le fils du comte Von
Arnim a écrit à certains journaux disant
que sou père n'avait prie aucune part

daus la publication d'un pamphlet ultra-
mountain intitulé : “Révolution d'en haut”
et dans lequel le Foreign Office craignait
qu'il publiAât les documents disparus.
Une dérêche spéciale adressée au

Daily News mande que les carlistes sont
entrés hier dana la ville de Fortarabin
à la faveur d'une épaisse brume, mais
en ont été oxpulsés après avoir inoendié

une partie de la ville et fait plusieurs
attaques eur Irun et San Martial. Les
carlistes ont pris le fort de Behop qui
commandait le pont International, mais
fizalement ont été chassés.

Une dépêche spéciale de Santander au
Pall Mall Gazette confirme la nouvelle
de la soumission partielle des carlistes.

Il y & eu un grand meeting à Bucking-
ham ce soir. Des résolutions y ont été
parsées dans le but de protester contre
l'usage illégal de l'argent employé pour
faire face aux dépenses que va entraîner
l'illumination de la ville, lora de la visite
du Prince de Galles. Les orateurs ont
dénoncé le maire et l'ont accus de vou-
loir briguer la faveur de la ,cour pour

obtenir la dignité de chevalier. De vio-

lents discours ont aussi été prononcés
contre le Prince,

Berlin, 13.
Le procès de Kullman qui a attenté

aux jours de M. de Biemark, est fixé au
28 courant. On croit que M- de Bismark
rendra lui-même témoignage contre le

prisonnier. Le nombre d’applications
faites par les journalistes étrangers pour

assister À ce procès, excède de beauco : p

le nombre de places disponibles au Pa-
lais de Justice.

Berlin, 12
L'appel des plaignants pour I'¢largis.

sement de l'Evêque de Tréves a été re-
Jeté.

Le comte de Von Arnim a été transfé-
ré de la prison à l’Hôpital de la Charité.

Paris, 13.
Il est annoncé officiellement que le va

peur l'Orénoque va être retiré de Civita
Vecchia ; le vaisseau sera conduit au
port de Toulon. Un autre navire va être
mis à la disposition du Saint Père dans
un port français de la Méditerranée :
Le vaisseau de guerre Kleber est parti

pour Ajaccio.

Rome, 13.

Le vaisseau de guerre français l'Ore-

noque vient de laisser Civita Vecchia.
Le départ du vaisseau n’amène aucun

changement dans les relations de la
France avec le St. Siége.

Constantinople, 13.
Le gouvernement a retiré l'ordre par

lequel il prohibait la transmission de
messages chiffrés par les lignes télégra-
phiques de la Turquie.
La ville Akiolji contenant 5,000 habi-

tants et située au golfe Burghas, près de

la Mer Noire à été complètement dé-
truite par une conflagration.

Santander, 13.

Un a appris ici que le général Dorre-
Garry aurait passé à l'ennemi, les répu-
blicains, Avec un certain nombre de

troupes carlistes.
Quoique ce rapport ne soit pas cobir-

mé, il est rumeur que deux bataillons
carlistes se sont rendus | Algert», et que
d’autres troupes veulent aussi se rendre

à certaines conditions.
Lea autorités carlistes à Durango ont

notifié par avis public que ceux qui vou-
laient nepttre bas les armes pouvaient le

faire.
New-York, 13.

I! n’y à que peu de monde au Prospect
Perk,avjourd'hui; il y avait deux courses
sur le programme, le premier pour une
bourse de $6,000 ouverte au chevaux qui
n’avaiant jamais fait un milie en dedans
de 2 42. Catte course à ôt6 remise À

demain.
La seconde course, pour une bourse

de 82000 n été gagnée par le cheval

*- Brand " en 2 28 176.
Dim inche soir aux écuries de Prospect

Park on essaya d’empoisonner le cheval

Kansas Chief, mais sans sucoès. Les che-
vaux qui y Ont été empoisonnés la se-

maine dernière, vont mieux.

Une dépêche reçue de la Nouvelle-
Orléans mande que le gouverneur Kellog

réitère l'intention de donner sn démise-
sion pour la raison suivante, savoir :

que !es rapports et preuves de son élec.
tion soient soumis à un comité de troie
ou cinq membres nommés par le prési-
dent Grant, et que ¢'il est prouvé qu’il
n'a pas été duement élu, alors il donne-

tendres et passionnés, quelle autre mé- ad: esse.
Les nouvelles reçues de plusieurs pa-

Prud'homme faisant une déclaration ‘roisses -de l'Intérieur mandent qu'il y

à eu quelques es:armouches entre
Chaoun riait en se cachant avec soin : ! plusieurs partis rivaux de noirs. Plusieurs

ont été blessés. Les blancs se sont tenus
à l'écart et n'y ont pas pris part. On

n’eût voulu lui causer la moindre peive. craint de nouveaux troubles à l'occasion

d'une nouvelle élection, dans le cas où le

gousernement de Ks!logg résigaerait
L'espoir d'un cowmrromis entre les

blancs et le parti Kellogg est sur le point
d'être abaindonnée, et on c:aiot qu'il y
ait nouvelle effusion de sang avant les
élections.

Rio-Janeiro, 13.
Des nouve'les reçues de Bu-nos Ayris

disent que l'insurrection est entrée d:ns
une nouvelle phase et ;u'il y a espoir
d'une solution prochaine des difficultés
entre les autorités du gouvernement et
les rebelles. Des deux côtés on est a 1-
xieux d'éviter un conflit et des négocia-
tions ont déjà été entamées pour règler
l'imbroglic.

New-York, 12.
Une dépêche de la Nouvelle-Ozléans à

la Tribune, mande que Antoine et Ingra-
tian des noirs qui out signé l'adresse de
P.nchb ch, ont été démis de leur emploi
par Kellogg.

La même dépêcha dit que l’ou ne suit
pas encore la cr use de la latuille entre
les noirs de lu ; aroisse St. Jacques

On a joul du revolver et du coutea:.
La tranquiliité a été rétablie, mais les
gens redoutent encora une autre affaire

de ce genre. .
Dimancue après-midi, il y A eu rencon-

tre sanglante entra les républicains But-
ter et les réuublienins Mahony, à la
Poicte & In Hiche. Un bommie n été gre-
venient ble

Rat ilo ere
medi.

noir: à Terrebcnne sa-

Washington, 13.
Le sccrétairetré Orier 8 télographié

aux percepteurs des Douanes à Ogdens-
burgh et l'inttebur;b, N. Y., de laisser
passer Lori et lady Dullerin aveo leur
suile, eans les roumettre à l'inspection
ordivairs exigée par les lois dousnières.

Comté de Mégantic.

M.le R*drcteur,

Le Budget de samedi dernier en ren.
dant compte de ce qui s'est passé à In-
vernez , mardi, 1 6 octobre, à l'occasion

de l'exposition agricole, fait dire à l’Hon.
Geo. Irvire :

“ J'ai peut-être donté ma démission
un peu à la hâte, mais qui Le #e trompe

ps.’(mistake)
Le Budget se paio le luxe de vouloir

faira croire que M. Irvine regrette, en
quelque sorte, sa conduite passée.
Rien da (el u'a ‘té avancé par M-

Irvine; bier au contraira, il a dit à qui
a voulu l'entenire qu’il est satisfait
d'avoir agi de la sorte, et blâme forte-

ment ses ex-collègues de n'en avoir pas

fait autant.
L'hon. G. Ivvine a dû être étonné de

voir qu'onlui fai-ait tenir pareil langage,
aussi à Onné peut-être qua les douzs ou
qui: 23 braillard-, qui veulent faire de
l'opposition à M. Irvine lo seront, quand
ile verront l'immense majorité sveo le-
quel il era clu.
En terminant, ja proteste’ contre le

faux rapport du Budyet, qui n’a voulu
sans doute que eurprendre la bonne foi
de ses lecteurs.

Véeiré.

——_—_—_____je 

Cadenux à Mgr. Racine.

L'Union Musicale qui, depuis sa fon-
dation, en l'annéa 1806, oroyons-noue, à
reçu du curé de l'Eglise dont elle erabellit

les offices, un encouragement libéral et

constament, tient, aussi, À donner au
digne curé devenu évêque une marque
de sa reconnaissance et de son reapect.
Elie figurer: avantageusement dans la
liste des prersonnes qui feront des ca-
deaux à Mgr, Racine lors de aa consécra
tion épiscopale.

Dimancha prochain, jour du Sacre,

l’Union Musicale présentera au premier
évêque de Sherbrooke une magnifique
adresse sur parchemin ; elle est encadrée
d’un dessin artistement excouté à la
plume par M. Paul Cousin. A la partie
supérieure figurent l'écus:on et la dévise
de la société. Le document est signé de
tous les nnms des membres actifs et ho-
norsires de l’Union.

L'adresse sara accompagoce da quatre

paires de pa touflss de # ie damussée
très riche, aux couleurs del'Eg'ise,rouge,

vert, viol »t &t blanc. Loa pantoufles sont
chamarrées de dessins en or. Elle ont
Été travaillées par las Révérendes Sœurs

de ln Charité. ‘
Elles scsont :ré-enté 9 eur un magoi-

fique plateau d'argent qui vient de la

maison B'langer & Gariépy.

Avce les jy ntonfles sera donna un

grand voila da soie couleur violet qui
sert à cui quai mot les pantouffes à
l'évêque.

li à été confectionné par Mme. P. Pla-
mondon.

FARES DIVERS.

ARRIVÉE.— Lo majorgnéral (Walker,
administrateur de la Puis-anoc en l’ab-
sence du gouverneur-général, qui part
pour New-York, est arrivé à deux heu-

res cett+ après-midi.
Ube salve de treize coups de canon à

êté tirée du haut de la citadelle.
Un détachement de la batierie B,

sous le commaniement du capitaine
Short, faisait garda d'honneur.

PAQUEHOT OCÉANIQUE.—J; /libernian, pa-

quebot de la malle, cat arrivé nprès-midi
dans le port.

BAL DES UÉLIBATAIRES. —On nous ap.
prend que le premier bal donné par les
oblibataires aura lieu à Ja Selle de Musi-
que le vingt-trois du courant. ra sa démission. La même dépêche maude que deux

employés civils, hommes de couleur, dont

les noms étaient insorits sur le récente
adresse de Pinchback en faveur d’une

000L BURGtss.—Deuxième rcprésent1-
tion hier soir devant un auditoire com-
parativement nombreux, vu le mauvais
temps, Cool Burgess est A Ia hauteur de
sa réputation ; desc avec une verve, un

entrain incomparable qu'il sait interp'é-
ter la chanconneite. Bien plus, Cool
Burgess improvise, il nous en à donné la

preuve hier soir
Le professeur Logrenia est un prestidi-

gsteur qui eurpazee de beaucoup Audaer-
son et Martin, voire même le célèbre
Herix
Nous conseillons à nos lecteurs d'aller

voir les oiseaux savants ; rien de plus
étonnant, de plus prodigieux que les
prouesses de ces oiseaux. Le profe-seur
Logrenis leur fait ®xécuter ce qu’il veut;

à son seul commandement, ils se font
gymnastes, tirent du pistolet, devien-

nent cochers mêma au besoin.
Nous avons aussi remarqué avec quelle

scrupuleuse attention on distribue cha.
que soir les préseots annoncés.

DouixioN TeLEGEAPH. —Les Bérants eu
chef de cette compagnie, M. J. D. Purkis

et M. Hosmanétaient hier en ville. Ils
ont pris des arrangements avec la com-
psgnie du chemin de fer du Nord, qui
leur permet d'étendre la ligne de Mont-
réal à Québec en suivant le tracé du
chemin de fer du Nord.

TENTATIVE D'INORNDIAT. — Cetle nuit, à
minuit, un individu entrait dans la shed
destinée aux émigrants à Lévis.
Comme les règlements du bureau d’é-

migration probibentla visite d'étrangers
à catta heure là, on enjoignit à l'indi-
vidu de se retirer. Celui-ci s'exécuts,
mais de fort mauvaise grâce et en
saluant les employés de jurons et blas-
phèmes en anglais

Quelque temps après dansla partie de
la bâtisse réservée aux ¢migrants fian-

Çais, On vit une lueur très vive, qui mit
eur pied les employés et les gens du

voisiuaga. En ent:ant dans les apparte-

ments on vit des psquets de cotou à

méche, mbibis de pétrole, er:flama és et
‘tisposés de façon à ce que les boizerits
prissent immédiatement fou.

Les gariiens Carbonneau et Anderson
et un autre gardien du nom de Gue-
nette se mirent à l'œuvre et au bout de
quelque temps réussirent À éteindre
le feu et à sauver aussi toute la bâtisse.

Ils méritent des élozes particuliers pour
l'activité et le sang froid qu’ile oat mon-
trés en cette circonstance. On est sur la
piste des coupables

pLessE.~ Hier après-midi, au moment

où le vap-ur Athenian laissait le quai, un
jeune garçon du nom de Girard portant
un télégramme à la Compag-ie Union n
été frappé par une tonne servant au dé-

chargement du charbon, eur le quai. La

blessu:@: ne sont pas trdz-graves, heureu.
sement.

Le sergent Rigby, de la police provin-

ciale, présent sur les lieux, n immédiate-
ment fait ceeser le déchargemest du
charbon jusqu’au départ du vapeur

vor —Lundi soir, Mme Mary Gillespie,

fruitiére sur le marché de 1a Haute-Ville,
revenait du théâtre français, quand
arrivée à ra résidence, elle s’aperçut que

sa fenêtre avait été ouverte. Inspection

faite de tous les tiroire, elle constata la

disparution de huit plastres et quelques
photographier.

La police est saisie do l'affaire.

ATTENTION.--Nous attirons l'attestion
des marchands-épiciers sur l'annonce de
la vente à l’encan par MM. O. Lemieux

& Cie, du grand arsortiment de mar.
chandises, de M. G. S. Butler. Immense

juantité de Vins, Bandy, Champsgue,
tonnes de Gin et Whieky et un grani

assortiment d’épiceries. Tous ces effets,

qui seront vendus sans réserve, sont de
qualits supérieure, et le tout provensnt

des caves qui n’ont nullement souffert
de l'incendie.

L'encan aura lieu demain, jendi, 15

octobre, à leur salle d’encans à 1} heure
précise.

Voir l'annonce

VENTS A L'EXOAN.—Nous attirons l'at-
tention de nos lecteurs eur une grande
vente à l'encan d'effets d'automne et
d'hiver qui a commencé aujourd'bui au
magasin de MM. Casey & Cie, rue St.

Jean, Haute-Ville. La vente ce fera sans
réserve ; tout effet qui sera mis À l’encan
sera vendu.
On commencera à deux heures apiès-

midi et à sept heures du soir.
Voir l'annonce.

COUR DE POLIOE.— Devant le Juge Dou-
cet :

Jehn Taylor, pour avoir infligé de
graves coupures et blessures à un nommé

John Kealy, est convaincu de l'offense

et condrmné À six mois de prison et à
$100 d’amende.

Les enquêtes commencées hier se con-
tinuent.

DÉFI AGIRPTÉ.—Nos lecteurs ont sans
doute remarqué dans les colonnes de
notre journal, un défi porté par M. Jos.
Déry, hôtelier, 53, rue St. Pierre, que
son petit apprenti, âg“ de douze ans, par
le même procédé que son maître, ou-
vrivait des huîtres plus vite qu'aucune
personne, soit un gallon ou uu baril, au
choix de l'adversaire.
Le défia été accepté par un des em-

ployés de M. Bergeron, et la joûte aura
lieu mercredi soir au Restaurant de M.
Déry.
L enjeu est de $10. (3 fe.)

resetsmetreme.

Bulletin Maritime.

La barque Marthine, capt. Olsen, avec
chargement de bois pour Londres, ert
venue en collision hier matin avec le pa.
vire Tria, capt. Jensen, de Plymouth,
un peu en bas de Ia rade. Les deux vais-
seaux ont été considérablement endom-
mogés.

Le capt. Lemaisire, du etoamer Beaver,
atrivé hier de la Baie des Chaleurr, rap-
porta avoir passé deux navires au Cap
Chatte ; leux bargnes à Matane ; deux
à la Pointe-au-Père ; une barque et un
brick, mouillés au Bio, et trois remon-
tant le fleuve.

Fointe-au-Père, 13.
Ton-pe nuageuxg apparence de pluie;

le uavire Royal Consul, en vue ce matin.
Village l'Hlet, 18

Temps nuageux et froid ; fort vent de l’est ; navires on vue; les steamers fea
ver et Reindesr, passée ici ayant à leur re-
morque deux navires.
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Annonces Nouvelles.

Avis—Ls. Richard.

A vendre—Pierre Chateauvert.

Soumissions pour Lisses en Acier—F. Braun

Avis aux Armateurs et eux Marchands de

Fraits—Oldall & Philp

Oour du Recorder--Chasies L. Gothinge.

do do do

La Cie. des Bateaux-à-Vapeur Union—J.

E, Deschamps.

Département des Etoffes à Robes— Leger &

Rinfret.

Marchandises d’Etape—Fyfo & Garucau

Marchandises-—Glover, Fry & Cle.

2
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Revue Financière et Commerciale.

québec, 14 oct, 1874.

Montant perçu à la douane de Québec,le
18 du courant, dans le Port de Québec,
$1680.77.

MARCHE MONETAIRE.

New-York, 3h. p. m., 14 oct, 1874,

Or 110,
Echarge sterling 00.
Greenbacks 99 & 904.

E, C. Bannow,
Courtier,

Vie-à-vis le Bureau de Poste.

Lo

 

PAR LE DOMINION LINE.

Dépd he spéciale A IEvénement envoybe par

Oswall Frères, courtiers, rue St.
François-Xavier.

Montréal, 14 oct, Midi.
Offre Demande. Transactions.

Montreal Bank... 192} 192
Merchants Bank. 119ÿ) 119}

Commerce Bank. 136

‘

1353 200 @ !'38
Ontario Bank... 1'3 114
Toronto Bank... 393 18!

Royal Can. Bunk 91} #4 150 @ 974

Molson Bank.... 115% 1:43 100 @à 1.5

People Bauk.... 1074 107
Metropolitan ... 1024 1014
City Bank..,... 1074 167} 30 @ 107}
Jacques Cartier. 1074 106}
Union Ban‘... 1t56 1u4}
Quebec Bank... 115
Exchange Bank, 1034
Montreal Tel... 198} 19°]
City Gas Co..... 185 174%
City Pass. By... 191 14]

 

PRODUITS EN GRO3 DE MONTUEAL

Mardi, 12 oct, 1874.

Fræun—Recettes 6,920 qrts. Extra Supé-

Tieur 8.80 à 6.00 nominal ; Extra 5.30 à

6.35; Fancy 6134; Fort: de Boulangors

5.10 à 640; Extra du Frint-mps 490 à

5.00 ; Saprrfice 4.70 à 4 75 nominal ; Fine

4.40 à 4,50; Middlings 4.05; Bevoupes

3.50; Gruau du H -U 530; Sac du 13 Cité

3 40 a 2.45. Marché sans changement avec

peu d'affaires. Vrntes—250 Extia 530;

200 do 5,35; 100 Faucy 5.124; 300 Forle

de Boulangers 5.10; 100 do 5.40; 40:

Extra dn Printemps 4 90; 400 do Ouneel

4.96 ; 200 do Choisi 5.00; 100 Middlings

4.05 ; 176 Recoupea 3 5*, ¢t 10; G uau du
H. 0.530.

Brfi—Recettes 35,321 mts. Ventes 12,00)
mts Blanc d'Hiver Michigan termes privés

Graine Baurs—Nominal, Llé-d'inie, re-
cettes 1,000 mts à 974". Orge, receltes 1000
mts à 95c. Pois, recettes 15 200 mts 1,07 à
1.09. Avoine, recettes 1300 mts, ferme 45c,
Dewpées—Lard fa il , Mess 75.75 à 36.00,

ventes 50 gris à 25.75. Saiudoux tianquille
à lTo. Beurre, f:rmr, recettes 619 tinnettes,
25c à 296. Fiomage, recettes 2260 meules,
134c à 1340. Œuf:, 20 à 22c.
AuL0ants—Recettes 66 quts Potarse facile

nominal à 6.60; Perlasso a 7.10

MARCHE DE NEW-YORK.
13 oct.

Coton ferme, 15ÿc pour middling uplands.
Fleur fortement en faveur des achetours

et on demandalimité ; recettes 12,90 qrts ;
ventes 10,000 qrts—cotes sans changement.

Fleur de Seigle tra-iqnille ct sans chen-
gement, 4.25 à 5 40.

Blé plus actif et prix sans changement
décidé; recettes 112,020 mts : ventes 96,000
mts, 1.07 à 1.07} pour No. 2 Chicago, 1.11
à 1.17 pour No, 4 Milwaukee ; 1.18 à 1.2%
pour No. 1 Printemps, et 1.17 à 1.21 pour
nouveau rouge d'hiver de l'ouest.

Seigle tranquille.
Blé-d’inde languissant et lourd ; rece tes

26,100 mts; ventes 32,000 mts, 85c à 95jc
pour môlé de l’ouest.
Orge tranquille; recettes 71,000 mts;

ventes 19,000 mts prime Canada Ouest de
1.40 à 1.41.
Avoine languiesant ; rveceties 70,000

mts; ventes 29,00 mts, 62c à 64c pour
mêlé de l’ouest, et 64c à 66c pour blanc do.
Lard tranquille 23.50 pour nouveau mets.
Saindoux A 133c pour le steam et kettle

rendered.
Beurre 30c à 460 pour état et peunsylvanie
Fromage 1240 à 15jc pour commun« à

la prime.
Yetrole—cru 5jc; raffiné 113c.

RAPPORT MARITIME.

ABHIVAGRS DANS LE PORT DU QUEBRO.

13 Oct—Navire Lotus, Martin, Bristol, 12
Aofit, H. Fry & Cle, leet,

Barge N. Churchill, Robertson, Fleetwool,
25 Août, A F. A. Knight, lest.

== Henry Cook, Waddie, Lon‘ires, 20 Août.
B. R. Dobeil & Cie, let.

== Cordelia, McDcarmid, Liverpool,
Août, N, Coalthuret, charbon.

SS Beaver, LeMaistre, Baie ds Chaleurs,
A. Fraser & Cie, cargaison générale.

Thomas Leed, Folkeld, Arpledore, 90 Août.
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Tableau des Marées.

MARÉES HAUTES À quÉBeo. — 1874.
Matin. Solr.

Get.

Lundi.....….... 13 7 31 7 31
Mardi.......... 13 7 49 8 04

Mercreci...... 14 8 18 8 33

Joudl.....oo 00 15 BR 47 9 03

Vendredl ...... 16 92 s 36
Samedi......... 17 9 85 10 16

Dimanche ..... 18 10 28 11 08

PHASES DB LA LUNE.

Premier Quartier, Dimanche, 18 courant,
8 heures 59 minutes à m.

 

Annonces Nouvelles.
Avis asx Armateurs et anx

Marchands de Frnits.

Pour le reste de In taison, nous recevrons
tous les jours un magnifique a-rortiment
de Pommes d'Hiver Choisies, provenaut
des meilleurs vergers du Canada, «n grand
quart, savoir :

Greenings,
Spltæenbergs,

Baldwins,
Pomme Griecs,

Spys,
Newton Pippine,

Etc, Etc, Etc.

Aussi~~Un assortiment choisl de Fro-
mage des Manufactures Canadicnnes et
Américainer, 4 veudre su plus tas piix
possible,

OLDALL & PHILIP,

 

Annonces Nouvelles.

AVIS.
Le sonsaigaé doua avis qu'ii e sia

responsable d'sse tu: etie coulrs tee cu

#on nom sans UB ordre écrit par luiemôn: .

LS. kl HARD

Québec, 14 oct. 1574—3fp
 

A VENDRE.,
!

25°,0.0 BRI ;Ucs ROUGES, première|

qualité.
L’adreeser à

PIERLE CHATEAUVEUT,
Hatre,reneur,

Coin des rues St. Joachim et St. Auzü-tin,
Faubuurg Bt Jean.

Quétiec, 14 oct. 1874—jno

CANADA, y
Prov xcs pe Vrksio, | Record r
District de Québec, | . )
Cité ds Québec. | De la Cité de Québec.

Le disièms jour d'octobre mil huit cent

soixante-et-quato: ze.

Frésent:

Son Honneur CYRILLE DELäAGHAVi,
Recorler. .

No. 607 de 1874.

LA CORPORATION de la Cité do Québec,
Demunderces”,

Dans la lou du

vs

JOSEPH FORTIER, ci-jevant de Lotre

Cité de Quétec, dans notre District de

Québ-c, menuisier, et muintenant de
parts inconnue,

Difendeur,

-TTENDU qu'il appert par le rappoit

A sous serment ds JOSEPH ONES!MIS

VEZINA, un des huissiers de culte Cour,

su dos du Bref de Sommation émis d: la

dite Cour contro le Déf-ndeur eu cette

cause, qua le dit Défendeur ne réside pas

dans les limites du District du Quétre, ct

qu’en couséquence il n'a ,U Ind rie ifier

nue copie do dit Lief de sens ation tei gan

voulu jar la loi qui réyit cetie cour, bic: l

ordonné suc r qêt. du la Dowandwicess à

cette fin, que par un svortissemert a ie

juséré deux fois on françeis Cats le joninal |

appalé l'Evénement putlio en lun4u  frau-

alse, daus le dit District, et dene [3 cu

anglais dana le ‘ournal ap, el The Morning

Chronicla publié en Lang+0 unglaiss dans lo

dit District. le dit Def-n teur scit notifié

de comparaïtic devant coits Cour pour y

réposdre à l'action de la dite Li munèle-

re-ge, ous deux mois = compter de ln der-

nidre insertion du dit avertiscen ent, of

faute par lo dit Déf-ndour d> co faire. aly

sera procédé sur la dite action cou. dang

nncause par défaut.

De par la ( our,

CHARLES JL. GE1TIING>,

Grefficr de Ia Cour du Recorder
de |: Cité d- Qué eu

Québec, 14 oct, 1374 #21

Dans la Cour du
Recorder

De lu cité de Québec.

CASADA, )
ProviNom DE QUEBEC,
District de Québec. |
Cité de Québec,

Le huitième jour d'octobre mii hi iit cent
soixante-et-quatoize.

Prégent:

Son Honneur CYRILLE
Recorder.

No. 1058, do 1874.

LA CORPORATION de la cité de Québic,
Dumand. fesse.

DELAGRAVE,

vo,

CHARLOTTE PAQUET, veuve d'A UGUS-

FIN BLAIS, ci-devant d> notre Cité de
Quétec, dans notre District d Québec,

D.{-nd-terse,

TTEND: quil apport qrer le rapport
sous s:rment de JUSEPII ONL1° 0

VEZINA, un d & Huissiers de cite Leur,
au dos du bref du rommation émis de Ja
dite Cour, contre la Défend.re-çc en evtte
causu que la dite Défunderrese Le réside pas
dans les limites du District do Quibee, ct
qu'en couséquence il n'y pa s'gnifisr uLe
copie du dit bief de sommation, tel q'ie
vozlu par la loi qui régit cette cour; il est
ordonné sûr requête de la Demauderesse, à
cetto fin que par tn avertiseen-ent à Ct'e

inséré deux fois en frar ça's data le journal!
appelé l'Evénement, çubllé en langue frat-

¢aise dans le dit District; et deux fois
en anglaie, dans le journal appelé The

Morning Chrontele,p. blié en langueargiai ©,

dans le dit Dict ict, la dite Défender ssc soit
notitié de cemparaître devart cette Cour,
pour y réprndre à l'action de la dite Du-
mandereste, SOUS devx mois à compter du
la dernière inscition du dit avortirrement;
ct faute par la d.to Défendureseo de cefaireil
scra procédé eur la dite action comm dans
une cause par défaut.

De par la Cour,

CHARLESL. GETHINGS,

Greflier de la Cour du Recorder

de la Cité de Québec.

Québec a 14 oct. 1874—2

   

RD

SC UALS 30S

LISSES Efi ECIZR

 

l tous l-8 Drogui:tes pourront sun procurer

[les rv vièdes da docteur.

Chat Kusee Dompté,

 DES EOUMISSIONS pour des qua: titéa de !
pas moins de

|
5000 lonnes de Tlsscs -n |

Acier,

Seront reçuvs par | + sonssigné pag plus tard
que le 16 NOVEMIBLE.

Lee soumissions devront donner lo rom
da manufacturier ot lo prix par tonneau
de 2240 lbe, livrées sur le quai à Montréal,
pendant la saison de navigation de l'année
1875. La dernière livraison ne duvra se
faire pas plus tard quo le ler octobre. Les
paiements seront faits do 85 pour cent anr
le prix ds la chose livrée, tur les billuts de
connaissem nt on Angleterru. * 0 poids des
lisses devra être de 90 tonnce au mille du
chemin do fer,

Lee soumissions devront être marquées
“ Soumissions pour Liseos en Acier.”

F. BRAUN,
Fecrc'airs.

Dépt. des Travaux Publice,
Ottawn, 29 sspt. "874.

En l’échargement
Do Is Barge do Cal Æ. XL DAVIS, de

New-Yoik:

14 oct=—3f

100 Poinçons de Mélarse Epaisz-.
180 Barils de Rosine Brillanto.
30 “ d'Esprit de Terbentino.
80 ¢ do Bral Veit, -
50 * Rois de Camy êche Cons 6.

200 Boit s d'Extrait do Bois de Catupêche.|
t0 *" de Poudre à Fâts do Durkie. |
150 ¢ d'Esu de Floride de Lanman &,

Kewp. ‘

A vendre par

JOHN ROSS & Ci.

  Quai 8t, André,
Québec, 14 oct. 0874 «3m Québec, 18 oct, 1874—6f

 

AVIS

     

  

a |
ATX 3 i

; PA
Frarmaicns M/
En Gros eb en

La Jvmando constants du

DIAMO:D RHEOMATIC CURE
à la manufacture, & nécessits ds la part des

propriétaires, l'éta“lissement dans chaque

Province da Carala, nn d pot en gros, où

immédiatement et sars dificuits, et en
mère tempa, il Reia plus facile aux com-
merçants d'en acheter des p rsonnes avec
qui ils fout des affaires depuis un grand
sombre dannées. Les agents en gros du
« DIAMCND RHEUMATIC CUBE” sont,
pour Ontario, la société bien counuo de
MM ROJTHRUP & LYMAN, rue Écoit,
Toronto, et pour la Province de Québec,

sieurs

DEVINS & BOLTON
Rue Notre-Dame, Montréal.

L'efficacité da DIAMOND RHEUMATIC
CULE comms remdde pour la Goutte, lo
Bhnmatisme et leg autres maladies de ‘e
genre, tot reconnue par des milliers de ca-

   

 

— à à4 Ÿ at scSÈdSAN A .

LA

Cie. des Bateaux-à-Vapent Union
LE MAGNIFICUP BATEKAU-A-VAPEUR

A CABLINKS BUPERIEULES

 

         

   

ATHINIAN
Capt. L. ¢, COUVBETTE,

| Laissera le Quai Crawford

(JE. DI) APRÈS-MIDI
! A QUATRE IE: RES,

POU

MONT HAL,
EN ALR: anDP A

Batis-anTrois1B vidres et Sorel
Pour lo Fret owe Prince dadregser aa

bureat Ge In Co: paguiv eur lo Quai.

J. i. DYESCHAMPS,
Agent,

Québec. 14 oct. 81

Propriéte & .endre,
— -

Cette g'ando p'o:ricté No. 6, rue St,
Jeun, en partio detruite parle fou, et depuis
les cinq dernières Aunées Occupée par MM
J.8. BUTLER & Cie Damis tren'e ans
olie à tou:our: se:vi comme Epicerie, à
raison du çà yosiilon centrale ,our les
affaires

S'adiesser à uadiens L'expérience prouvo cet avancé.
Celui qui te contceterait niciait quo la terre
touine sutrur du solsil. L’édi-ur de la
ruciileure publication médicale en Angle-
terre, The Medico Chirurgical Review and
Practical Medecine, parlant au nom de ses
coufrè-es, certitic que lo

Diamond Rhumatic Cure
à la pr frouce sur tous les butres mi dica. |
"2 uts « naporés [our cest rribles maladi: x,
sue qu'il ouvre les orgines réciétoirus,|
tl: qe la pean, Is fois et les reins, en,
outre qu'il porifie le ssng et diminus lac |

ten tails de la constitution, |

C'st pour ces raisons Lonces t sali-|
rasstes que tous lce médecins prescriveut
maintenant à leurs malades rhumaiqus|
et goutt-ux lu |

1
|

iw inmond Rhenmatie Cure

Q-0 chuqu- ma'ado. qui lit csci achète |
une’ tiie bouteille du ce remèdu ct eu
trivant la di cction, il 82 convaincra de son
« flivacit" cK n'emploira pas plus longt:mps

Tous les autres  
i f.ents sont incflicaces.

En vente chez tous les droguistes ;
du Canada.

2: a ût 1-74,

SL DE MUSIQUE.
SIX SOIREES Sculement

Commengant

LUiOi, 12OCTOBRE
Première apparition en Cana la du

PPGF. LOGRENIS
Avec lu Célèbre de par le monds

G00: BURGESS et sa Troupe.
L: sraud Ilusioniste dans ees tours

étounants et merveilleux.
La F'oune Enropéenne des Oiseaux 54-

vaut, ÉBpectacle des Souris Blanche: et

100 PRESTHTS DONNES TOUS LES £OIRS
A‘ini-s'ou 250. Sièges réservés ble.
Billets porr les Siéges réservés en vente

chez C E. H_liwell.
Matin e« Samedi après-midi À 2 henr 8,

Evfant: 15e. adultes 250, :
L' spectacle commence à 8 heures,
Voyez les programmes,

W. TAYLOiü, Azrt.

On&bve, 9 ©.b 18T4—5f

HU:TR.S F-/ICHES.
‘u) QuUauts araquet venant d'etre toque.

 

R. G. PATTON,
Quolec, 13 cet. 1374-18

 

HOTEL-DE-VILLE,

Québre, 12 o tobre 1874.

AVIS PU-LL. c:t par le préront donné
que Sen Henneur le Maire, OWE + MUR-
l'HY, Ecuier, v+ tierdra à la Chambre du
Maire, Hôtel-de-Viile, tous les jours, ex-
cepty les Samedis, Dimanches et les Fôtes
Légales, de 9 à 10 heures A, M, pour la
tr«ns&ction des effaires civiques.

Tar ordi,
L A CANN N,

Grefli or do Ia Cite,
Quétve, 14 ce‘. 1874

CANADA, 1
Provirce de “nébe,
District de Rimouski }

*

La viugt qua rièno jour de septembre
mil hnit cent coi:ante-quaitorz>.

Cour de Circuit.

PENT

L'HON. J. MAGUILE, ! CS

No. 493%,

WILLIAM CdA“R-RLAND, marchand,
de 14 paroisas te it du Be,iv.

vi Demsud ur,

MAGLOIKE BERUBE, ci-devant cultiva-
tear do mew. lizu et ria'ntenant absent
de 1a Province de Cuébec, étant aux
Fta's Uu'3 d'Améiiqu-,

Défendeur

Vu la reg'ête présentée de la part du
Demaudeur et le rapport fat par THÉO-
PHILEK DUMAIS, un dus Huissiers de cette
Cour, sur le Lif de sommation en cetts
caus- et vu qu'il anpert que lo Défeudeur
en icellu, Magloire Blirubé, n’a pu être
trouvé ni areigné dans le dit District où il
t'a pag de domicile et qu'il a Iniseé cette
Province, il cat o:donné que par avis à être
publié deux fois en langue françaire dans
l’'Evénement, papi >-:ouvelles publié cn
¢ tte langue dans la Vil'e ds Québec, Dis-
trict de Que"ve, «t dix fois en langue
anglaise dats Le Budget, papler-nouveiles
publié en ectie larguo en In Cité de Qué-
br, Diss:ict du “uéb.e, localté la plus
proche dv dit Li: trict d- Rimouski, ob sont
publiés des journa x en les dites la: gnes
anglais et feunçais >, le dit Difand:ur soit,
us-Îgus à co -parsîtie sous deux mois de
1x divpière puh:iration du dit avis, pour A ventre par

A TORTIE,
8 rue Et, Paul,

ubee, 8 ct. 1:74 |

Comp gnie de Navigation à
(apeur du St. Lavrent.

 

PUR LE FAMEUX

SAGUENAY!
 

spas léLo. de?

Jusqu'à nouvel avis le Y: peur ST. LA W-
RENCH laissera lo Quai St. Andra les
MARDIS à 7 heur. 8 À. M, ponr Chicouti - i
ctla Fais des Bal Ia! cn arrêtant à la
Bie it. Parl, Eloulem nts, Malbate, Ri-
vidre du Loup: t Tadoussac.
Au retour, il arrêtera aux mêmes ports.

Lis billets sont à ventre chez MW. Ste-
venson & Lever, No, 53 rue 8t Pierre, +t
viiehovia 1110t 1 8+ Younis, Avselaulamcan
dela Compreri , i8t André.

A GAROU-Y,
Secrétaire.

Québec, t) cc. 8
mue

14,

Oil, TRY & Cis,
HAVTE-VILLE, QUEBEC,

Dans cote maison, fondéo depuis de lon-
gu:s années, DOUS AVOLS Mis, pour cette
dernière raison, une attent on toute spé-
ciale au choix d'un magoifigue aesortime nt
da Marchandices de Goût et d'Utilité,

Nous cxhibona le« plus nouveans genres
on Chapeaux, Fleurs et Plumes, Rubans,
Dentelles, Echarpes en Soir, Manteaux,
Folonsi-en, Costumes, Solerien et autres
nouvelles Et fos pour R bes, Echarpes en
Latue, Châles, ete.

Fhinelles, Courriturrs de Laine, Indien-
nes, ‘Toiles ct Cotons à Drap de Lits, et
antros

Département de Tapis

Nouveaux ations en Tapia de Tapisrerir,
Bruxelles, Impérial et autres, Etoffes à
Kidesux, Garnitues, etc, Miroirs à Cadres
Dorés, Lits «n Fer et en Cuivre, Cornichee,
Baguettes (P0.er) avec Anneaux en Cuivre.

Départs : ent de Messieurs,

Habillements complets on Etoffes (iwecd)

Hatita (Parderaue) en Draps, en Caont-
chouc, D'rapa de Pilot, Draps de Castor ot
antres Ktoffos, Chemises, Collecte, Gants,
Bas, ete, etc.

Québec, 30 sept. 1874

ré po: die à Paction d'u Demandeur et qu>
faute : av Iui de ce faire il seit permis au
dit F'uxaudesr de procê«er contre lui
comme dans une cause par défaut.

(Si-snés  J. MAGUIRE, H, CE,

! l'our vraie ce +5,
ALFR MARTIN, Dép, G. C, C.

12 oct, 1874.

BLONDAU & DROUIN
LiBRAIBES

BUE ST, JOSEPH, ST, ROCH.

ar Feniwore Cooper,
broché....+0 1+>ocncocsuv0000 26 CLE,

Les Monikins, par lv môme, broché 25 “
Precautirn, par lu même, hoché... 26 “
Lo Camp des Paine, par le même,

broché... 25 «
Le Hravo par le mêma, broché.... 25 “
Evé Hiliugtam, parle même, broché 26 ¢
Le Cabinet d& Fé-s, par Gerard

S-guin €t Waticr, HrochS,..., 33h44
Hob-Rayg por Walter Sentt, broché. 334 ‘
Procès c'Iètre, affairo Favie-Crep n
broché... 20 ©

—ATHSI=

Commands pour Vins, Cierges, Hostles
remplica ponctuellemert

BLONDEAU & DROUIN,
Libraires.

Q ébee, 13 oct. 1574 ’

“Venant d'être Reçu
Par la Barjue AMALIE, de Marseilles :

f avensuest,

80 Sacs d’Amandcr A Feales Molles,
200 Boîtes de Vermiced e,
250 Boîtes d'Huil : d'Olive, en boutel'l-a

d'uno pint-, demi-pinte et qet-pinte,
50 Boitos de Savon du Ca tille.

A vendre par

JOHN ROSS & Cis,
Québec, 33 0.t 1874 —6f

Hare:g du Labrador.
Hareng Frais du Labrador No. 1 reçu hier.

À vendre par

JOS, LEPAGE,
No. 11, rue St, Jacques,

Basse-Ville.
Québec, 13gct. 1874.

CLASSESDU SOIR.
MONSIEU + C J. L.-LAFRANCE a

l’honneur d'informer le public que ses
Clnes: s du Soir ront ouvertes.

FAUBOURG 8T, JEAN,
81, rae 8t Georges,

Québec, 8 oct. 1874.
 

———

  

VENTE À L'ENCANCONTINUE
Par OCT. LEMIEUX & Cun,

JEUDJ, 15 OCTOBRE
A votre Balle d'Encan, rue ct farcOUTg

St. Jean.

Nous coutinaernus la veule à l’en:an da
grand assortiment de Gruceries, Viue ct
Liqueurs de J. 8 BUTLER, éo., JEUDI,
le 15 OCTOBRE. Outte vente est spéciale-
ment pour les Vius et Boissons qui ne sont
pas endomimagée, consistent en: Vieux
Brandy Pile et Coloré, Rum de Jamsijue,
Ruru de Ste. Croix, 10 tonnes de Hol and
Gin, 0'd Tom Gin Whisky d'Ecosse, Tudy,
etc, ele, «bc.
Vin de Bhor:y, Vin de Madère, Vin d'£s-

pague, Vir Porto, Vin du Burgondy, Cham-
pagne, Vermouth, Curaçao, etc , etc.
Sucre Blanc eu Quart, Sucre de Po:torico,

Huile d'Olive très fiue, Amerinid-e de
Crosse Blackwell & Co , S«uco, B:c de Café
de Jamaica, Moka, Marncal o. ete,
Nous atiirons l'attention du commerce

en détail et du pu lis on gôveral sur ceite
vents qui n'est spbcialemunt que pour les
Vins et Bolseons Fortes ¢t quelques autres
articles qui sont en pe: fait ordre.

Les Vins sout des meilleures marques et
vieux de 3 à 5 ans; les quantités seront
vendues de deux à cinq boîtes et pac bairi-
quer, quarts, octav s.
Les effets seront vielbles Mercredi, ‘eo :4

Octobre, de 2 à 8 heures du roir.
Le tout saus ré erve.

La vente à 14 heure précise.
OOT LEMIEUX & Om,

Kucanteurs.
Queboe, 12 oct, 1874,

VENTEAL'ENCAN
Par CASEY & CIE.

VENTE IMPORTANTE
Do Nouveaut*s, Couvertures de Lit, Fla-

nelles, Tweeds et Effets de Ménago en
généial,

MERCREDI, 14 OCT.,
Et les jonie et lea soirs suivan’s, serout
vend's rans réserve, ©t en quantité à la
volonté dus acheteurs, des Nouveautés
d'Automu-+ et d'Hiver, dernières importa-
tions, vendues pour le compte des consi-
gnstair-s, et aussi un giaua assortiment
d’Effets de Ménage en général.
Vente à la salle d’encan, 28, ruo St. Jean,

Haute-Ville, à DEUX heures après-midi,
heure à laquelle l‘s dames ct cenx qui
tiennont maison peuvent assister à lu vente.

Vente du soir à SEPT heures,
Les marchands de la ville et de la cam-

ragne, les commerçants, les sréculateurs
et les acheteurs en général sont invités à
cette grande vente.

CASEY & Cix,
Encanteurs.

 

Qrébec, 12 o°t. 1874.

SOUMISSIONS
POUR

BOIS DE CHAUFFAGE
La Compagnie de Navigation à Vapeur

du St. Lauront recevra des Soumissions
jusqu’au 81 courant de c ux qui veulent
fournir aux vapeurs de la ligne du Sague-
nay, pendant la raison de navigation de
1875, 3000 cordes de bois mou ayant trois
pieds de long, et 1250 cordes de bo leau,
ayant trois pieds de long, devant être livrées
aux différents quais ci-après mentionnés,
savoir 1gray

Paie des Ha! Ha!.....
Murray Bay............. 1660 ‘#
Tadousac......….......... 500 *
Rivière du Loup......... 260“
Pour plus amples informations s'adresser

au bureau de la Cie , Quai St. André
A. GABOURY,

Sacrétaire.

 

 

..>600 cordes.

 

  

Québec, 12 oct. 1874.

COMMNIS DEMANDÉ.

On a beroin d UN COMMISd'expérience
pour le commerce de Marchandises Sèches.

S'adresser No. 8, ruc Notre-Dame, B-V.

F. M. DECHENE,

 

 

T&G [Sh
Senad

LAVEUSE.
La Machine à Laver ct à Tordre patentie

de Bunnell wanufacturée à Bridgewater
Cove Mill, Québec, est l'invention ôpar-
gnant le plus de travail du siècle. Un en-
fant de dix à douse ans p ut laver par(ai-
tement, nieément et avec promptitudo,
aticun aiticle depuis un coll:t en dentelle
jusqu'au couvre-pieds en quelques minutes.
Elle travaille très-vite et ne dété iore aucu-
nément le linge Au.d-ssus de 500 sont
malotenant en usage à Ottawa, 100 à Mon-
tréal ot 150 à Québec.
Les témoignages les plus flatteura out

êté reçus den Couvents, di Collège d'Ottawn,
de l'Hon. Jas. Skord, dv l'Hon, P, M-tchell,
de la Buauderle du Gunverneur-Général,
ds l'Hôpital Protestaut, de 1'Axile St, Pa-
trice des Orpheline, Otiaws, de l'Hôpital
des Sœura de la Charité, du Bon Pasteur,
du Couvent de Sillery. de l'Hôtel Russell,
du Couvent de New-Liverpool, de l'Hôpital
Général, de lay Retraite de Belmont, de
Mme ‘Quinn, du Eév M. Faxe, de MM.
Chaloner, Wm. Quinn ct plasieurs autres
personnes dans Québec. Lisez ce qui suit.

Québec, 25 sept. 1874.
M. M Warsn — Cher Morsieur. J'ai

Leaucoup de plaisir à témoigner quej'ai fait
usage de la Lavers» Pateniée de Bunnell,
et qu'elle a donné la plus entière ratisfac-
tion. Elle est simple d'opération, non sujet
à se déranger et travaille parfaitement.
J'ai ausel fait veage d'une autre laveuse
vendue par M. Allalie, et ji considéire
qu'elle ne peut être en aucune manière
comparée à la vôtr »,

VEUVE GIROUX.

Québec, 25 sept. 1874
M. M. Wauan—Mousieur, Je lis dans

les journaux que la laveuse vendue M
Allaire est supérieure à la vôtre. J'ai plai-
sir à témoigner que j'ai fait ueage depuis
deux mots de la Laveusogfatentée de Ban-
nell manufactarô par vVOus, qu'elle a fait
heauccup d'ouvrage, et qu'aucune autre
Laveuse ne peut être metlleure.

MME, VEUVE MoLISH,

Aucune institution publique et aucune
famille ne peut s’en diapenser,
Vendu par M. Wu. TAIT, Magasin de

Marine, rue St. Pierre ; et MM. 8 J. SHAW
& Crn , rues St. Jean et fous-le-Fort

Prix-—Laveuse $i2, Tordeur $8.

MAUR'CE WALSH, 
 

Vin, Brandy, Holland Gi, Chap ons,

   

FYFE &
55

nablis.

Leur assortiment

Québec, 8 octobre 1574,

A VENIiR:.

340 Quarts de Morus V rte, - ok 1,2,
Baumoun. Maguer an, Har ug M.aac Buche,
Huile de Morue, Naux en quantité.

Par
A LORTIK,

No. 18, ru- §t bsul,
Aucienne maison « M. Alard.

Québec, 31 sept. 1874.

Associé Demandé

On demande un As-

socié pourle comme:ce

de la campagne, pou-

vant mettre dans les

affaires de $1,500 à

$2,000. Un homme

marié aura la préfé-

rence.

'adresser par 1tire

au Bureau de Poste

de Québec à

X. Y. 4.
Québec, 9 oct. 1874.

COM
LIGNE QUOFIDIENNE poir MONTREAL

Les splendides ‘Steamers

CANADAçt TROIS-RIVIERES
Partant du Quai Napolé-n, à 4 hs P. M.

Québec à Montréal (souper et lit
compris)... +000. $1.00

Québec à Batiecan et Tre is-Rivières
( ouper et lit compris)..... Chen cs

Pont... core rentenensnnieanns 0.25
A. DESFORGES,

Agent.
Bureau de la Compagu'e da

Richelieu,
Québec, 19 sept. 1874.

tro NRE ~ ‘

Fu Ge

COMPAGNIE DU RCHELISU,
LIGNE QUOTIDIENNE DE SIEAMERS

(Dimanches « xceptés)

A PRIX REDU:TS
SUR LES STEAM

BFCMONTREALQU
Paitant du Quai Napoliwu, 4 4 he, PM,

Fret, 50 par ceut au-des
sous du Tarif.

A. DE-FULGES,
tent

Bureau de la Compagnie du
Bichelien,

Québec, 19 sep*. 1874.

ACTE DE LA FAILLITE 1869
CANADA,

Provinon pa ‘QufBto,
District de Kamouraska,

Dans l'affaire de

Dame ARTHRMISE POTVIN, de Cacouna,
épouse de LEONARD PELLATIER

Failllo.
SAMEDI, le QUATOBZE NOVEMBRE

prochain, la soussignée demaudera à la dits
Cour sa décherge en vertu da dit act-,
Kamouraska, 21 sept. 1874

ABTHÉMISE PUTVIN,
Par J. ELZ, POULIOT,

Son Procureur ed litem.
24 sept. 1874—58

ACTEDE LA FAILLITE 1869
CANADA},

} Cour Supérisu:s.

} Cour Supérieure,

Provinon an Quéseo,
District de Kemouraska.

Dans l'affaire de

CHRYSOLOQGUE TARDIF, Commetçant,
de 8t>. Anno La Pocatièrc,

Failli.
8AM: D , ie QUATORZE NOV/ MBRK

prochain, le soustigné demandra à la dite
Cour sa décharge en vertu da dit acte.
Kamouraeka, 21 sept. 1874.

CHRYSOLOGUE ’TABDIF.
Par J, ELZ. POULIOT,

Son Procureur ad litem.
sept. 1874— Be

ADRESSE :
MM. CARON & REMILLARD, Avocats,
Bureau : Près du Marché Champlain, 39

rue St, Pierre,
Résidences : L. B. Caron, 33, ruo 8t. Louie

e Moulin Bridgewater Cove

Québec, 3 oct! |
Ed. Remiliard, 11, rue Couillard, H.-V.
Québec, 13 juin 1874.

  

 

Québec à Montreal, (souser tt
compris)...…......…0000000 000000 =2300

Québec à Bat'«ciu, 4Ou; cr ot le
comprie)0...LB

Québec à ‘Érois Hivières (troupes «t
lit compris) ...….….….….….…..0..00000s "no

Québec à Borel (souper ct litcon,ris) 1 bi
PORT... +12 000 0000000000 cas cess 950
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GARNEAU
RUE &T. JEAN.

Ont maintenant reçu leur assortiment
complet de Marchandises d’Etape et de K'an-
taisie qu’ils vendront à des prix très raison-

d’Etoffes à Robes, Al-
paca Noir, Voies Noires et de Couleurs, Lai-
nages de Fant>isie, Tweeds, Chemises et
Calecons, Couvertes de Laine, cte., seront
vendus i des prix extrémement réduits.

ACTE DE LA FAILLITE 1869
Lans l'affaire de

DANE . BERUBE,

+ J -FPH FLZÉAR POULIOT, de la
Ville de Kimrvi!lo, al été pommé Byadio
eu cette affaire. Les créanciers sont requis
du produire eutre mes mains leurs récla-
+ tiour sous un mois, et 1. VINGT-HUIT
OJTOGRE prochain, à DIX heures avant-
widi, il y aura une assemblée des créan
clora à l’Hôtol Talbct, à Ste. Anne La Po-
catièro, pour l'uxamen du failli et l’arran-
gum des affaires de la faillite on général.
Le failli cst par le présent notifié d'assister
à le dite assemblée

Fraserville, 23 sept, 1874.

J. ELZ. POULIOT,
8yndic.

24 sept, 1874—1m

ACTE DE LA FAILLITE 1869
Dausl'affaire de

JFAN LESSARDde St. Sylvestre,marchand

© Fall
Je, sotsrigné, ANTOINE CARRI de

Lévis, marchand, ei été nommé Syndic
ccttu affaire. Les créanciers sont priés de
produi-e ntre mes mais leurs réclama-
ticng sous u-+ mois,

A CARRIER,
. Synoic.

Lévis, 7 oct. 1874— 2fp

ACTEDE LA FAILLITE 1869
Dans l'affaire de

FRANÇOIS LEVASSEUR

JF LEVY POIRIER, de la Viile de
Frazerville, ai (ts nommé * yndic en ostte
* ffairs. Tous ceux qui out des réclamations
: lahe devront me les produire sous un
mals,

Fra-eiville, 23 sept. 1874.
F. LEVY POIRIER,

Syadio.
- 24 sept. 1874—16i—

ACTE DE LA FAILLITE 1869

Prov.nck px Qukeso,
District de Kamouraska, }

Dans l'affaire de

FRANÇOIS LEVASSEUB, Commeiçant,
du Détour du Lac,

Failli.

AVIS PUBLIC est par le présent donné
que les immeubles rous mentionnés seront
vondus au temps et lieux mentionnés plus
has. "Toutes personnes ayant & exercer &
cet égurd des réclamations que le Regis -
‘rateur n’est pas teuu de mentioner dans
son certificat en vortu de l’art. 700 du Code
de l’rocédure Civile du Bas-Oanada, sont
par le préront requices de les faire con-
naître suivant la loi. Toutes oppositions
afin d'annuler, ain de distracre, afin de charge,
ou autres oppositions à la vente, doivent
être déposées entro lea mains du souseigné,
à sou bureau, en la Ville de Fraserville,
avant les quinse jours qui précéderont im-
m'Adiatement le jour de la vente, les oppo-
sitious afin de conserver peuvent 8 re dé
posées en auc-n temps dans les six jours
après le jour de la vente, à savoir :

io. Unie terre contenanttrois arpents de
front sur trente trois arpents de profondeur,
sitn#e au premier rang de la Seigneurie de
Mudaouaska, dans la paroisse de Notre
Dame du Lac Témiscouata, bornée par le
Nord-Est au Lac Témisco ata et par le
Sud-Ouest au boot de la dite profondeur,
joiguant au Nord-Ouest à Moyse Uaron et
au Bud-Kst à Alexis Grenier, avec maison
ct granges dersus construites.

"0 Une terre sit-é au secor d rang de le
dite &igneurle, en la dite paroisse, conte-
nart cinq arpents de front sur trente ar-
pents de profondeur, barnée par le Nord-
Est an premier rang ou à l'ancien chemin
de Témisconata, par le Sud Ouest au troi-
«ième rang par le Nord-Ouest à Adolphe
Harvey et par le Sud-Est à Henri Beaulieu,
Pour être vendus à la porte de l’Eglise

Paruiss‘ale de Notre-Dame du Lac, dans le
District su-dit, le DEUXIEME jour de
DEC+MBRE prochain, à ONZE heures de
l'avant-midi.

Ville de Fraserville, 23 sept. 1874.
F. LEVY POIBIER,

Syndte.
24 se, t. 1874—2m

ACTE DE LA FAILLITE 18689
CANADA,

Provicce do Québec,
District de Québec.

Dans liaffaire de
PATRICK MoCORMICK,_

Duns la
Cour Supérieure.

LUNDI, le SECOND jour de NOVEMBRE
prochain, lo 8 -ussigué s'adrossera à la dite
Cour pour une décharge en vertu du dis
acte.

PATRICK MoCORMICK, -
Par A. BOBERT8ON,
Son Procureur ad litem,

Québec, 21 sept. 1874—1m

Acte concernant la Faillite de 1869
ET SES AMENDEMENTS,

CANADA,
Provin: e de asso| Cour Supérieure.

District de Gaspé.
Dans l'affaire de

DANIEL FRASER, du Townsbip de Méta-
pédiae, Commerçant et Cultivateur

Fall,
Le souseigné à déposé au Greffe de cette

Cour ur acte de composition et de d
exécuté par ses créauciers et VENDREDI
le VINGT-TROISIEME jour d'OCTOBRE
prochain, il s'adressera \ la dite Cour pour
obtenir uue ratification de la décharge par
là effectuée.

DANIEL FRASER.
Par M. TREMBLAY,

Son Procareur ad litesa.

New Carlisle, 21 août 1874. 16 sept-—Im

ACTE DE LA FAILLITE 1869
Dans l'affaire de

ALBXIS DION, de Ste. Claire.
Je, Soussigné, ISRAEL LEBON, Mer-

chand de Lévis, ai été nommé Syndic dans
cette affaire. Les créanciers sont priés de
produire entre mes mains leurs réclama-
tions sous un mois.

IsRAFL LEBON,
Fyndie.

 

 

Lévis, 19 sept. 18V4==Imp
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 CHARBON A VENDRE

KW DECHARGEMENT.

1500 Chaudronnes de Gros Charbon poux

Pobles à Bois.
=—AUSSI—=

Oharbon Anthracite Américain, grosseur

d'un œufet d'un noix, pour les Posles qui

s'alimentent seuls.
Charbon Ecossais et Anglais à Engin.
Anthracite de Galles.
Ohaerbon de Newcastle et Sydney à Grille.
Charbon de Newcsstle à Forge.
Charbon à Gas.
Briques Réfractaires de Newoastle, etc.

: À vendre ches

. WM. CRAWFORD & FILS.

Quérec, 19 sept. 1874—1m

ee
wy   

Corporationde Québec.
AVIS PUBLIC est par le présent donné

que la Corporation de la Cité de Québac
fera application A la Législature de la Pro-
vince de Québec, À ea prochaine session,
pour la passation d’an acte pour amender
et refondre les divers actes d'incorporation
de la cité, et aux fins de l’œutoriser à conso-
lder la dette de la cité et d'émettre des
débentures du fnde consolidé pour l’aque-
duo et autres ns ; de ‘ opeolider toutes ler
débentures dans le fonds consolidé, et d’é-
mettre des débentures pour la confectiou

de travaux permauents ordounés et pour
ceux qu’occasionuera la cession des ter-
rai # ci-devant oc upée par le d partement
de la guerre, par Je Gouvernement Fédéral

à la Corporation, et aussi pour l’éra tion
d’une nouvelle hal e de marché a la Hante-
Villy, d'augmenter la taxe sur la proj riété

réelle Pun demi centin ; 1our extension
des limites de la cité, pour l’introduction
des nouvelles dieporitiona con ernan: les

élections municipales de la Cité de Québec,

et pour amend-r la loi qui a trait à la fer-

metar des magasins ot auberges les di-

manches,
Par ordre,

L. A. CANNON,
Greffier de la Cité.

Québec, 19 sept. 1874—Im3fa

COUVERTES|
CINQ (500) CENT

PAIRES DE

COUVERTES
A

GRAND MARCHE
CHEZ

BRUNET & LAURENT

 

 

Enseigne de la Feuille d'Lrabl:

53, RUE ST. JOSEPH
ST. BOCH.

Québec, 2 sept. 1874.

A VENDRE.

BALANÇOIRES !!
PATENTHS PAR

 

  
| mp

ZF. LAVIGNE.
Cette Balarçoire se meut par elle-môme

sans secours extérieur.
Quelques-unes de ces‘ alançoires peuvent

btre examinées sur demande ches

ROBITAILLE & PICHBR.

—AUSSI-—

Un Engin et une Bouilloire de la force

& 20 chevaux, Essieuzx et plusieurs Poulies
de différentes sortes.

Wadresser à

BOBITAILLE & PICHER,
Marchaod-Quincaillier,

Buse St. Jean, en dehors.
Québec, 18 août 1874.

PONT PAPER CO.
Ont l'honneur d'informer le

public en général qu'ils ont ou-

vent leur Buream, No. 87, RUE

ga PAUL, et qu’ils sont prêts à

preæmdre les ordres pour

Papier à Journaux,

 

Papier Foolscap,

Livres, etc, etc.
Québec, 14 août 1874.

À L'Enseige du Char Funèbre,
 

 

GERMAIN LEPINE,
ENTREPRENEUR DE

POMPES FUNEBRE3,
48, RUE WT. VALIEL, BT. hOCH.

Chars fundbren les p.u: riches et le. pice
nts du Dominion.

rations d'église st d'appartements
pour services fanèbres.

Cescupils, Crèpes, Gants et généralement.
tous les oùjets nénessaires «x funéradiles
Ex en ‘tack, et par couséque::t pouvant

livrés sans délai. '

PRIX MNMOMPERNES,
Québec, 18 julllet 1874,

Grands Vente de Marchandises
CHEZ

F.X.LEPAGE,
No. 34, Rue de la Couronne,

St. Roch.

ETOFFES A ROBESles plus
choisies comme les plus variées

ur la Saison.
DRAPSles plus fins, Tweeds

les plus élégants et les plus du-
rables, du Canada, d’Angleterre
et d’Ecosse.
Unlot considérable d’Indiennes

des patrons les plus recherchés,
des nuances et des dessins les
plus élégants et les plus fashio-
nables.
Cotons Horrock, Cotons Jaune,

Ouaté, Coton à Chemise, etc., etc.

—AUSSI—
Un grand assortiment de Mar-

chandises pour les familles en
deuil, telles que Cobourg, Para-
mata, Alpaca, Drap de Paris, Mé-
rinos et Crêpes de tous les prix,
of une foule d’autres Marchan-
ises.

F. X. LEPACE,
MARCHAND,

No. 34, rue do la Couronne, St. Roch.

-uébec, 25 juillet 1874.
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Corporation de Québec.
Bureau du Gueffier de la Cité,

québec, 9 oct, 1874,

AVIS PUBLIC
13st par lo présent donué que conformé-

ment aux disp nitions de act 32, Vict,
chap. 22, une assemblée spéciale da Cou-
seii-de-Ville de la Cité de -uôbec sera con-
vo juée pour MARDI, le 32 jour de NO-
V- MBRE prochain, à SEPT heures du soir,
av lion ord naire où re tiennent les séances
du dit conseil, à laquelle assomblée, le
soussigné soumettra un extrait du rôle de
cotisation ou d’évaluation en force pour
l’anvés 1874-76 dans cette Cité, contenant
les noms de toutes les personnes inscrites
eur ce rôle qui sont dom'ciliées dans ia dite
cité, et qui remplissent respectivement les
co:ditions exigées pour êtregrandset petite
ju, pour aloes et là étre examiné, corrigé
et aparon-é par le dit conseil, asant d’être
délivré au Shérif du district de Québec, la
to:t conformément aux dispositions de
l’a:t ci dessus cité.

Par ordre,
L. A. CANNOUN,

Greffier de la Cité -Juébec, 9 oct. 1874,
 

|
!
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HOTEL DU GOUVEKNEMENT,

Cttawa Mricredi, 3C6 jour de S: pt. 1874

PRESENT :

8.5 FXCELLENCE LE GOUVERNEUR-
GEN~RAL EN LONSEIL,

+ —

Sur la rec-mmaudation de l'Honorahle

M'aistre des Dousnes et d'après ler dispo-

i-iona d a 8mre et 54me sections de l'Acte

1. x2 à In Session do Parlement du Osnada
teuve dans la 3im- année du règne de Sa

Ma erté, chanitre 6, intitolé ‘Acte cou-
cernamt les D uines

Par et de l'avis du Conseil Privé de la
Re'ue pour le Canada, il a plu à Son Kxcel-
lence d'ordonne: et il est par les présentes
oidonné que Grand Falle, dams ls Province
du Nouveau Brunswick ci-devaut un port

| ex érieur des Douames, zous la surveillance
du po t de Woudsto- k soit constituéet érigé
en port d'entrée «t en port à entrepôts.

Et il est de plus ordorné que les poris

extérieurs suicante c’est-à-dire Fdmumdeton
(Little Falle) Fish biver, Gramd Béver.
Lower Andover et Tobique, ci-devant sous
la surveillance du port de Woodstock en
sole’ t détachés et placés sous la surveil-
larce du dit port de Grand Falls.

W. A. HILSWORTE,
Greffier da Conseil Privé

5 oct. 8874 tt oct

Soumissions pour la Rédaetion et
Publieation d'un Hansard pour la
Puissance.

 

Les commissaires de la direction interne

de la Chambre des Communes étant antori-
séa pæ le rapport d'un comité de la chambre
recevront des soumissions jusqu’au 14 NO-
VEMBRE prochain pour rapporter les dé-
bats de la Chambre des Commune (a rès

ce te date aucune soumis:ion ne sera reçue)

* d'une personne d'nns habileté d’une «xpé-

rience ot d'une impartialité re onnue-«

comme sténographe qui 8¢ra REPORTER eN

ch: f et un employé perusuent, Il y aura

quatre assistants qui lai seront fournis ct

il «era de son devoir de publier les débats

et i: rera r aponsable de leur pablicat.on.

. 1-8, vne soumission sera reçue eu une

seu à Romme pour tous les rapports lo sou-

mis ionnaire fournissant ses propres as-is-
tants

Aussi une soumission pour Vimpression
at li. relieure des rapports suedits.
Aucune soumiss'on ne sera reçue si tlle

n'est point couch e sur des blancs que Von

po'.‘ra obtenir an bureau du Greffier de la

Chambre qui donnera toutes les informa-
tions voulues
Ls cowmissalrea ne s'obligent ras a

ace. pter 1a plus basse ni aucune des Fou:

misnions.
T. W. ANGLIN,

Président.
8 oct.

HOTEL DU GOUVERNEMBNT.

Mardi, le 22e jour de septembre 1874.
PRIBENT :

SON EXCELLENCE LE GOUVERNEOR-
GoNEnAL EN CONSEIL.

8.r ia recommaniation de l'Hono:able
Vin st.u des Doemes, et conformément
any dispositions de l’Act: de la Marine
dar bande de 1854, et des Actes qui Da.
wen tent, et de l’Acte jaisé dans la 36e
æntis du Mègoe de Sa Majueté, intitulé

“ Ac:e relatif œux vaisseaux ot à leur coré-
glet: :ment, inspection et clars.fl ;ation, ” il

a pi à Son Excellence ænr l'avis du Con-
eil ’Rvé de la Huine pour ls Carada de
air dn Port Boweu, P ovince d’Ontærio,
nn} rt pour l'ecrégistrement dus vai-seaux,
ttc port rst pm le present constitué et
«tal i comme tel

1. x susri plu à Soo Escellence, en vertu
del méme loi, d'ordonner que le percep-
‘sur Le Douemes aû pret mentionné plus
an: soit et cst nommé régistrateur en cet

O tawa, 5 oct, 1474.

 
«nd. it,

. W. A. HIMSWORTH
| Greffier du Conseil Privé,

5 ot. 1874. 8 oet,

1 Vit-à-vis U'rglise

    

LIBRAIRIE ! LIBRAIRIE ![ —
Le soussigné s l'honneur d'annoncer à

‘ ses nombrens-# pratiçuss et au pablic en

général qu'il vient de r cevoir d'Europe, '

par les derniers steamers, lon articles sul.

vants qu'il voudia a des prix qui défient |
toute concurrence, savuir:
Lampes pour kglisrs, Chandeliers ce !

toutes grandeurs très bien argeutés, Croix ,

du Prucession, Burettes, Portes-Reliquaires, |

Ex voto, Médailles en or ct en argent, Croix |

en or ct en argent, Franges, callons et

Glands de toutes grandeurs en or et en ar-

gent, Calices, Ciboires, etc. Livres de Plain

Chant de la dernière édition, Accompsgne-

ment du Chant Grégorien par Abbé La-

gach, Cette édition est unique. L'Histoire

de l'Eglise par Abbé Darras, très bien

relié, en 19 vols. Bousignoli—Les Merveil-

les Divines dans les Ames du Pusgatoire,

Les Merveilles Divines dans les Saints des

tomps modernes. Les Merveilles Divives

dans les Baints du moyen âge. Charles de

Ste Fol-—Dovoirs envers lus pauvres. Ver-

cruysso—Médiiations pratiques, en 2 vols.

Milot—Jésus vivaut dansle prêtre, Œuvres

complètes du Père Haber, Tout pour Jésus,

Pied de la Croix Le Prôcieux Sang, Trésors

de la Douce Piété par un religieux trapiste.

Marchal—L'Homme, Ia Femme ot la Cons-

cience commeil la fsut. Le Conseiller du

Peuple par un Prêtre du Liocèse de Mont-

tréal. ‘I'raits do Politesse et du Bon Ton,

par le mème, Ainsi qu'un nombre considé-

rable d’autres livres de piété et de prières

de toutes sortes, trop luvg à énumérer.

Images de toutes sortes, Chemins de Croix,

Vius do Messe (aualyse). Viu d'Oporto,

pour % alades, Vins Sherry très fins. Eau.

de Vie de la première qualité, Liqueurs de

toutes sortes, Huils d'Ulive, Bucens, Cier-

ges, Husttes, Beuiti ra, Statues du toutes

grandeurs « à de toutes cortes. (Uts mêmes

pourrontêtre x portées à ordre u prix mo-

derés.) Chapel.ts montés en or et en à -

g nt, Livres classiques du tuutes scrtes,

Frarçais et Auglais, Papet-ries, Fourui-

tures de Bureaux, Encre communicative et

autres, etc.
Le tout à très bas prix.

L. A. LANGLAIS,
Libraire,

6, tuo bt Jeavph, Bt, Loch,

Québec, 18 juillet 18 4.
Leerert

 

brand sidan en Optique,
LUNE TES PAR EXCELLENCE.

Lentilles coloriées qui gost recomrman-

does par lee plus eavonts médecins pour

smuéliorer la vue, +

Senlis Agents: Duquet & Cie

No 1, rue de la Fabrique, et

DUQUET & DALAIRE,
No 1, rae Joseph, St. Roch, Québa-.

—AUS8SI—

Le plus grand et ls plus beau choix de

Montres d'or (t d'argent, Bijouteries Fines,

Bagu«s en Diamauts, Bronve, Horloges

Musicales, Lunettes d'Opert, Argenteri:

de ttes Fortes, Horloges en marbre ct en

or mouluy, etc, «tc, ¢t un grand nombre
d'autres ubjuts trop long à énura:rer venaut

d’être reçus dircct-me:t ds mei:leures fa-

briques europecrnes €* seront ven ius à des

prix qui éfient toute compétition. Une
visite est soliicitse avaut d'aller ailleurs.

Montres ‘éparées avec Loin. Vieux bijoux
remis à ne f; doruse du puis 9 carats à 24.

DU (UEËT & Cm,
No, 1, rue ln Fab:ique,

Québre, 2 juin 174.

. A. 2:

VENTE À REDUCTION
CHEZ

23. JACOT.

(rrand choix riche et varié en

Montre: d'Or et d’Argent.
Parures Comptètes d'Or.
Bracelets ct Colliers d'Or.
Pendants et Anneaux d'Or.
Médaillons et Cachets d'Or.
Croix et Clefs d'Or.
Chaines et Chatelaines d'Or.
Bagues et Anneaux de Mariage.
Bijoux en Geai et Plaqués,etc.

—AUSSI—

Boites à Musique, Argenteries,
Horloges, Pipes d’Ecumede Mer
Lunettes d’Opéra, Articles de
Fantaisie, etc.

E. JACOT,
Rue de la Couronne, St, Roch.

Québec, 11 juillet 1874,
 

        
    

Compagni» des
DB

Québec et des Ports du Golfe.

LIGRE DE LA MALLE ROYALE

Communication par la vapeur entre Mon-

tréal, québec, ls Pointe-an-Père, Gaspé,
Purcé, PaspôAtia;, Polhouste, Chatham,

Newcastle, Pointe du Chéne Charlottetown
et Pictou, ¢t en se reliant par vole forrie
et batean & vapeur avec Saint-J.an, N. B
Haiifax, N E, Fortland et Boston.

LaLIGNE de NEW.YORK ¢t BERMUDE

entre New-York et Humelton Burmude,

tous les trois Jeudis.
Après l’ouvertnro de la navigation, le

vapeur Secret ou Miramicki, pratira de Qué-

bec tous les MARDIS, « 3 hours P. M.
pour Pictou, ¢t do Pictou tous les MARDIS
3 7 heures A. M., pour uébec, arrétant à
chaque voyage à la Pointe-au-Père, Gaspé,
Percé, Puspébiac, Dalhousie, Chatham,
Newcastle et Pointe du Chône.
Lu Hadji, Alhambra et Flamborouyh, vo-

ysgrront régulièrement entre Montréal,

st:bec «t Pictou, arrétant à Chathar,
* wcaetle, Pointe du Ché € et Charlotte-

town.

Le vap- ur de New-Rork et Bermude laie
sera Now-York MARDI, 20 Octobre et

MARDI, 10 novembre. pour Hamilton,
Berrundn, au retour, lais+ra Hamilton,
JEUDI, 29 O: tobre, et JEUDI, 18 Nov,

Lo Secret, Georgia ct Miramic'i ont d’ix-
cellout cmm«-noguinents pour les passager.

Les armateurs par les vapeurs de Québec
duivent poyct eux Ceinini-suires dd Paste
de Québec les drolts de quayage des aiti-
cles avant lu charg…ment, «t les consigna-
taires duivent produire un Certificat pour
lea droits du hâvre avant que les effets
pussy it être livrés,

L 8 rmst urs ront regjpectocase-
ment requis d’envoyer 1 urz articleacn bon
ordre de d chægement, et mettro les adres-
sco mu long.
Des billets do passage & 8t, Juan, N. B,,

Halifax, N. E, Portimd et Boston
Pour le frot ou passage s'adrers. r à

W. MOURE,
Gérant,

Quai des Indes.

ZA
Vapeurs

 

  
: SLEVENSON & LEVF,

Agents Généraux pour Passagers.
Québec, 6 oct. 1874.

 

L'EVENEMENT.
 

GAZ

HARD & Cl

DONNANT UNE VIVE LUMIERE
ET

DONT LE PRIX

EST

Excessivement ré..uit!

Ces qualités seules doivent amplemont
suffire pour attirer d'une manière tonte
epéciale l’attbntion du publio «ur cette
découverte. Nous croyons dozo parfdi-e.
ment inutile d'en énumérer toutes b.. ac-
tres qualités + t d’insister sar les nombceax
et importants avantag:a do ce gas. Nous
avons la confiance qre l'asage que vont cu
faire un grand nombre de nos privcipsux
établissements cn démontrera avec tie
tello évidence la supériorité sur tout autr.
gaz d'éclairage, que bientôt l'introduction
en deviondra générale dans touts nos mri-
sous privées et que mêmel'on s'en :civira
pour éclairer nos rues.

Le REV. &. LAFLA MF, Professeur
distingué de l’Université-Laval, a bicn
voulu faire de longues et pati ntes rechor-
ches stir ce ronveau gez d'éclairago et gon
p'nérsteur, ll l'A soumis à de nombr +. =
expriences «t nous citous ici quelque:  x-
traits gui ré:ument cette étuds et font cou-
Daître les qualités inappréciables de ce g 2.

Le ‘iaz Bichard @ Cie.

Est fabriqué avec de la gazoline ou carbure
d'hydrogène très-volatilu qui extrait du

pôtrole… La gazoline cemmuvls pétrole ne
renferme pas de principes v nubeux vi £06

vapeurs v'ont aucur mauvais cifuts sur fe

eystèmo. It semble au coutraire quo los
personnes quiresnirent bititucllement des
vapu 18 de pétroie se portent mieux que
les autres (M. French, Liverpool)... La
gazoli qui forme la parti. principale du

Gaz Richard & Cle.

vit aneal Inofenstv : que l'huile de charbon.

De 1 An avantage considérable sur lus gaz
d'écloirez: ordinai.e… qui renferment tou-
jours au mcins denx principes Célétères,
Poxide de carbone of des vapeurs de bisni-
fure de carbône Assez souvent, grâce à NBe
purification incomplè:e, il cuntieut no tre
une quautité plus où mous grande d'hy-
drogènusulfuré qui est Un ; oisou violeut

L'intensité Ge la flamme donne pai

Gaz Richard «. Ce.

A été comparée à celle de Ju fas:me du gaz

ordinaire. Le générateur étant à 159 € lv£

flammes des deux gap uvaic .t a même

intensité. Velle du

Gaz Bi-hsrd & ci

«st plus jau.u, ube «io
fudge 1. us aa Vie,
Hamp:du

diaz ‘ticburé & Cle.

VW € Conte d'un ade stearique, on trouve

qu. Le ge + ratsLiunt à 09 6. eb rom}ii do

gasoline S09, uic flamry do quatre & ciug

pouts de ge donne autant de lumière

que 0 boug.es.

Ou «ait que pour uro bonne flame de

quate: à cinq pouces do large la déprnse

- st du 60 pieds cober par 24 hourez. Dsl

il suit qu'avec 10GO0 pieds cubes du gaz wi

bec pour-ait brûler à puu près 15 jours, Ou,

ce qui revient au méme, 2000 picds cub-s

de gaz pourraient alimentor 15 becs pon-

dant 24 heures ou 30 b:cs pendant 14 heur -

1a pression étaut égale à 0.75 forces desu,

Or, 1900 pieds cubes do

Gaz Kichard & Cir.

Cpntient à pou près 2.75 gallous de gazcline

809. Donc ace 3.75 gullons de gazoline, <>.

pau rait «Efrtenir vu bec isolé p. sut 1

jours. Et ii nous supposon le prix do la

gazoline à $5.4v lu gallon, nous avous pour

la dépense d'un Luc pendant 24 Leures ln

sutnme do TG 08, où du $0.04 pour 12 houre .

Dane ces ccnditions 1005 j i--ds enkbvs

Gaz Richard & ©de.

Nu coût-ront au plus qu: $1.20 & 125

moins de la moitié du prix du même vol

lume de gas d’éclai;ags.

Ainsi, comme on lo voit, avezle

Gaz ::ichard & Cie.

Beaucoup moins do danger pont c°s caplo-

sions dont les couséquunces sont 8! dosas-

treuses et si fatalcs, plus de cus exhala/san-

détôtères qui à chaqu instar tempol on

nent l'air, nutgent sitort meontà la tant,

et peuvent souvunt être morte iles

Avee le Gaz Richard & Cie.

Nous avous une lumidre au moius aus-i

bell, aussi vive, aus i éciataute quo cwlle

du 1a orGin ir, Lt cile & #ur cette dorniore

le grand avantago l'être plus donee ct de

moins fatiguor Is vus. Les pereopne- obli-

 

1

gées, soit par leur état ou leur goût d,

l'étudo, de travaill«r rouvent pondaut ics
longues henres du la nuit, et do t lp vue |
8e d.truit tous ls jours & 1a iumidis bra

tant. du gaz ordinaire, devront, nous n'en
doutons pas, spprécier comme ellu 1» rné-

tite, cette précieuse qualité.

Avec le Gaz Etichard & Cle.

Chacun peut, avec la plus gra:de facilité,
éclairer sa demeure à un bon marché vral-
ment sans exemple. Ce n’e-t cert:5 pue

tne mince consideration de n’avofr pas à
sold: r à chaque instaut des comptes cxeus-
gifs, surtout pour les personnes don’ la
consommation de luminaire est considérable

La com;agnie nn soumettant an j:nhlic
ce nouveau ‘ystème d'éclairage à donc la
confiance "elle rencontrera parmi los
citeyvns du :.uébec d'abord, et bient*t dans
touts Ia Puissance du Canada, un bicnveil
lant et gunéreux cacouragement. Bâle n'y
compte pas eculement purco que cette dé-
couveite cut touts canadienne, ce qui
© peudant, Livriterait dètro p'is en con i-
dération par tous ceux qui tieunes:t à en-
couragement l’induetri |nationale, mais
elle y compte surtout, parc» que, connais
sant la valeur et les qualités de Particle
qu'elle met sur le marché, He seat (nil
ne faut qu'un pou d' nucuurageiment quebju

pert pour cn aire ressortir le r@nt.

Ce que Ia Compagnis demande G Lc, vu
quelle eollicito, C’est Un cran loyal, «telle
cat certainc qu'après une courts expérirace

le

Gas Richard «& Cle.

Aura partout donne 8.10 ti complôte satis-

faction 5 :6 tu .t 1e moudo voudra s'on««rvir

Quéte 3 Mio, 1878,

; 21
st plus douce 40

Lis compact dng

Tableau indiquant l'heure du Départ
es Malles.

Bonsav pa Posrs, Quksso, Juillet 1974.

AM P.M ONTARIO. A.M. PM
00 Ottawa,par chomin

de for (@) eevee 6-0
00 Prov. d’'Outario,(s) 6.00

QUEBEC.
Arthabaska et Tr.-
Rivières, par che-
min de fer, Sher-

| brooke, Lennox-
ville,Island Pond,
Town. de l'Est et
Richmond, jusqu'à
Montréalpar che-
min de for, tous
les jours (a)...
Etation Chaudière
Cité de Montréal,
par chemiu de fer,
et l'Ouest, tous les
jours (a)........
Cité de Montréal
et ouest de Mon-
trée]l par train
expre‘, tous lus
jours à......... 11.60
Le lundi à..... 530

Cits de Montréal,
Batiscan,St Pierre
Becquets, 3 biv.,
Sorel, par vapeur,
tous ics jours...

Leeds, Mégautic,
tous les jours...

St. Giles et St. Byl-
vestre, mardi, jeu-
di et samedi (a).

7.30 Riv.du-Loup, par
chemin de fer et
l’Est,tousles jours

| 8.00

6.00
6.00

+ 9.00

6.00

3.00

600

2.00

(5) .….……..-…….….. 1.00
Moulin Chaudidre

MALLES LOCALES,
7.30 St. Anselme et le

comté de Dorches-
tor, tous les jours,
Beaumont et St.
Michel, tous les
jours...

3.00 Bienville et Lau-
zon, deux fois par
JOUT. 2.100 000000
Lévis, 2 fois par
JOUF 22.000000

7.30 Québec-Sud, 3 fois
par jour..….……...
Saiute Marie, etc.
comté de Beauce,
tous les jours...
New Liverpool et
tt. Jean Chrysos-
tome, 2 fois pur
jour...….……….….….….

Sillery Cove.,....
Spencer Cove, 2 fu.
par jour... ves

St. Sauveur ot St,
Roch, 3 fois par
jour... vere
Bergeville et Cap-
Rorige.…..….….…...….. 2
Rive-Sud (ouest),
St, Nicolas jusqu'à
B“eanconr, tous
les jonrs........ 8.00
Live-Nord (ouest)
Ste. Foye ot T:8.-
Rivières, par terre,
tous les jours...
Rive. Nord (est),
par terre, Beau.
port, Chute Mort.
mo.ency, Murray
Bay, Chicoutimi,

i tous lus jours...
Comtés de Charle-
voix, Chicoutimi
et Saguenay, par
vapeur, mardi et
Fendi, à...
Ile d'Orléans, lun-
dis, mercredis et
vendiudis..….…..…..
Bou:g Louis, St.
Raymond, Pont
Fouge,£te. Cathe-
rine, tous les jours
Valcariier et Lo-
rette, mercredi et
samedi ..….…………….

Bus * Laval et Lac Beau-
port,mardi ct ven-
dredi,.....
Charlesbrg. et Lo-
rette, tous les jre.
Stoneham, samedi,

BAIE DES CHALEURS.
7 30 Matapédiac, Cross

Point, Maria,
Campbeilton,Nou
velle, Shoalbred,
Capln & New
Richmond, par
terre,tous lerjours
Comtés de Bona-
venture et Gaspé,
par la Cle, des

| Vapeurs de Qué-
bee et des Ports
da Golfe, chaque
mardi, 3.........

PROVINCES MARITIMLES,
7.30 Partie Septentrio-

nale du N.-Beuns-
wick,Edmunston,
Woodstock, par
torre, tous les jrs.
Nouv.- Brunswick,
Fredericton, Bt.
Jean,Ile du Prince
Edouard ¢t Nou-
velle-Ecosse, par
lo chemin de fer,
vid Island Pond,
tous les jours, à.
Terreneuve et Ber-
muda, W. I, est
comprise  daus
chaq. malle pour
Halifax, d'où une
tralle est expédiée
à l'arrivés de va-
peurs Inman ve-
nant: New-Yk,
ETATS-UNIS.

Boston «t New-
York, vtec. ......

i INDES OCCIDENTALES.
Lettres, etc, payées d'avance,

vole de New-York, sont ex-
pôdiées tous «es jours à New-
York, d'elt lcs malles sont
expédiées :

Pour la Havane et les Indes
Occidentales, voie de la Ha-
vaue, Chaque juudi P, M.
Pour St. Thomas, les Indes
Occidentales et le Brésil, le
28 do chaque moif..….….…..….

GRANDE-BRETAGNE
Par la ligne canadienne, 69

muudi (e)...000 0c000o000

Par in ligce Guion, vid New-
York, samedi à...

Pæ les vap, de la ligne Cunard
viâ N. Y., tons les samedis...

Par ia liguo Hamburg, vid New-

York, lundi à...

7 00

5.00
8.30

8.00
8.30
8.30

5 00
1.00

5.00

8.00
7.00 6.00

8.00

11.00
3.60

8.30
8.00

8.00
8.00 2.30

8.00
11.00

1.00

2.00

3.00

4.00

8,60 
æ e ©

709
8.05

3.00

8 Ou

4.00

107

+... 11,00
eed

2.00
10.00 2.00

7.70

1.00

7.00
8.00

6,00 
B.uy

6.00

8.00

7.00

6 v0ceva

6.00

800

(a) — Bacs des malles, par les
chars, ouverts jusqu'a.. 6.15 P, M,

(b) — Baca des malles, par les
chars, ouverts jusqu'd.. 7.00 A, M.

(¢) — Bac Suppl-mrntæire, à... 8.00 A, M,

Lea lettres enregistrées doivont être dé-
posées à la Poste 15 minutes avant la clô-
ture de chaque malle.

Les boites wax lettres sur la rae seront J. B. PRUNBAU
Mattre de

Québec, 21 sept. 1874.

"CLICHE RÉPÉTÉ À ÉCLAIRAGE DIFFÉRENT, EN RAISON DU TEXTE MAL IMPRIMÉ

visitéos à 6.45 h. &.m., 10.30, 3.30 p. m,.
8.00 p. m. |

MANUFAOTURIER DE

M. J, D. LawLor,

témoignage sur l'ex

M. J. D. LAWLOR,

arrangements avec vous

essayées.

Québec, 6 décembre 1878.

EMPORIUM de MUSIQUE

No, 42, BUE ST. JEAN

Un Orage........ +... ...... Weber. 40c
Golden Wares ( Vagues Dorées) Wyman 45
Danse «les Fées (Fairy Dance) a“ 45
Chant de Ia Forêt...….….…….….….…. $ 48
Mid summer nights dream, paraphrase

Emith
tabat Mat r..….... cevsaenesns #
Valso de Fascination...…….….…. “
Robert lu Diablo... 0... ©
Orphée aux Enfers... 2... $
Alico........ +++ vos. Bernhoff,
AliC6...... ...….......….000.Bscher,
Valse des Roses............. Ketterer.
Valgo Caprice...... ces “ 80
Tom O'Shanter ............. Warren, 25

I'our les commençants nous avons lus
compositions de Streabbog, Gobbaerts,
Hime, ete. ete, Uue collection consi‘érable
de Murique de Violon par DeBeriot, Leo-
nerd, Davels, Singelie, Witchl, Panoffla,
ete, Un choix varié de Musique pour la
Fiûte. Un assortiment considérable de
Chazsuns Françaises.

H. A. C. FUCHS & Ci».
Québec, 9 juin 1874.

ountain Hill House.
HEous prenous la liberté d'attirer l’atten-

tion d 1 public sur les améliorations faites
au Mountain Hill House. Les chambres
r-mises À n-uf, la lingerie renouvelée, des
modi.ications à la cuisine nous permettent
d'offrir Lou couvert ct le confortable.

*  & tués entre la Haute-Ville et la Dasse-
Ville, notre maison offre aux voyageurs
des avautages uniques, et fait de notre
établis-ement le plus central de la ville.

LES PROPRIETAIRES
Par JOS. TGUDEAU, Gérant.

Québec, 27 wai 1874—-6m

À MAI LES MARCHANDS
DE LA CAMPAGNE, ET

MM. les Cultivateurs.
Nous venous de recuvolr par le vapeur

Polynesian, notre assortiment de Graines
de Jardins, consistant en :
GRAINES DE BETTES,

Pourla table et pour les champs.
“ CHOUX,

Été, Hiver et St, Denis,
“ CAROTTEN, “

Do table et des champs.
SALADE,

Pommée ot Frisée,

so
60
65
80
80
45
50
65

 

 

 

“ LAVES,
Longues, demi-longues et rondes

“ POIRBAUX,
Gros de Londn

“ PERSIL,
Frisé et d'avance

ï CONCOMBRES,
Hatifs et longs verts.

“ NAVETS,
Blancs, Jaunes, Choux de Siam, Graines

de Sariette, Ccleri, Tomate, Thym, Marjo-
[aine, Cornichons, ete.
GRAINKS l'E FLEURS.

-—AUBSI—
D'OIGNONS,

Uros rougo de Wethersfield.

Nous recevrons dans quelques jours un
grand lot de Graine de Mél, de Trèfle Blanc
d- Hollande et Trèfle Rouge (Western.)

Les personnes ayant besoin de Graines,
bounes «t fraiches, feront bien de visiter
notre établissement.

ED. GIROUX & PRERE,
52, rue &t. Pierre.

Québec 1; avril 18974.

 

Librairie OVIEE FRECHETTE
LUE ST. JEAN, AUTE-VILLE.

DERNIEREMENT BEQU.

Instructions sur le Saint Sacrifice de la
Mesuu, nivie d’uue Méthode pour visitor
Noite Buigneur dans la Ste. Eucharistie,
par Ie €. Vantert, 8. J.

P. VAUBEKWT, d. J.—"Eraité de la com-
munis. 0-1 conduits pour cominunier sain.
tement.
MGK GAUME —Marle, Etoile de la Mèr,

1 vol. L'uau bénite au XIX siècle, 1 vol.
La vio n’est pas la vie, 1 vol |Le signe de
la cruix au XIX siè-le, 1 vol.
1’ABBR COULIN,-— L'année du pisax

idèlo, dédiée à la Vierge Immaculée, 7 vois.
BR. P. Gi:OU, 8. J.—Manuel des âmes in-

térieures ou entretien sur divers sujets de
plots, nuuvolle édition.
Par le même-——Morale tirée des o- nfes-

sions do 8t, Augustin,
R. P. BOWDEN—Vie etlettres du Rév.

fère Father (n Z vols , ouvrage nouveau,
R, P. XAVIER FAILLOUX—La famille

sanctifiéo, 2 vols. St, Bouaventure. Légen-
des de Baint Fiançois d’Assie, 1 vol. Vie
«t œuvr«s de la Bienhoureuse Marguerite
Mariv Alacque en 2gros vols.

R. P. MONSABBE —Conférences de Notre
Damods Paris.
L’ABBK HERBET.-—Direction pour la

conscience d'un jeune homme, 1 voi,
P. FRUVOST—Œiuvres 'e Baint Louis

do Gongagun,
E. CHABAUTZConcordance des pro-

po tics modernes, 1 vol
BL. P. BOUIX.—Lettres de St. Ignace de

Loyals.
L'ABBÉ HEBBARD.—Lcs articles orga-

uiqucs, | vol.
SAINTE FOI.—Théologie à l'usage des

gous du monde, 8 vois.

OUVRAGES CANADIENS.
Mémoires aur le blen des Jésuites. L'am 

ques sür le mawiage chrétion par le B, P.
roun, 4. J. Action do Mmle dans la so-

ciéaé. Le libéradisme par l’Abbé B. Paquet.
, Ohroniques par A. Bules,

Québec, 28 fivrier 1874.

\

nistio par M. Ricl. Conférences dogmatl- toali 

J. D. LAWLOR
MACHINES A COUDVR*

2, RUE ST. JEAN. QUEBEC.
CERTIFICATS.

Québec, % avril 1872.
e

Monsieur.—Nousépronvons beaucoup de plaisir à donner notre
ence de la Machine à Coudre de votre ms

nufacture. Nous avons trois Singer Family et une Singer No. 2, c u-
inuellement en opération, et elles donnent complète satistaction

LEs SŒuURrS DE LA CHARITÉ.
 

Québec, 25 avril 1872.

Monsieur.—Nous avons 22 de vos Machines à Coudre qui sont
continuellement en opération depuis un an, et nous trouvons qu’clies
rendent un si grand service, que nous avons décidé de prendre des

j pour nous en fournir de semblables, pour
remplacer d'autres de différentes sortes que nous avons, les vôtre
faisant notre ouvrage mieux que toutes autres que nous avons

A. M. FARLEY, Cie. de Caoutchouc de Québec.
 

Bureau Principal, 865, rue Notre-Dame, Montréal.
Manufacture, 48, rune Nazareth, Montréal.

Bureaux Succursales :
Québec, 22, Rue St. Jean.
St. Jean, N. B., 88 Rue du Roi.
Halifax, N. K., 98, Rue Farrington.

GRANDE REDUCTION
SUR LES

PRIX

DE

Chapeaux de Paille et

Bonnets,

Parasols,

Parapluies,

Ete.,

TOUS AU-DESSOUS DU

PRIX COUTANT.

J. LAMB,
No. 8, RUE ST. JEAN,

(EN DEHOBS.)

Québec, 28 julllet 1874—3fs

L’'Agent Provincial
POUR LBS

Machine a Coudre Elias Howe
De New-York,

Affirmn que les Machines Américaines
do EGLLAS HOWE sont les meilleures et
les seules qui puissent donner satisfaction
parfaite. La preuve est que quoique ces
Machines soient fabriquées depuis 29 ans
aux Etats-Unis, on ne pourrait pas en trou-
ver ure seule chez les vendeur. d'articles
de seconde main, tandis quel’on y trouvera
presque tout autre genre de Machines, mais

surtout ‘es Machines fatriquéee au Canada.
L'Université-Laval a fait l'acquisition

d’une Machino Elias Howe pour le cabinet
de physique.
A vendre seulement chez

F. DURAND & Cis,
No. 35}, rue &t, Jean,

No. 314, rue du Poni,
Québec, 11 r ofit 1874—3fs

AUX TOURISTES.
Les Touristes trouverontle stock le plus

complet et le plus assorti de

TELESCOPES,
LUNETTES DE CAMPAGNE, DE
MARINE ET D'OPERA,
COMPAS DE POOH'S,
LUNETTES DE TOURISTES.

—AUSEI—
Bijoux en Or et en Argent, Montres

Jais de Whitby, Effets de Faataisie, etc.

Chez @G. SLIFERF,
European Bazaar,

No. 26, rue la Fabrique.

P. 8.—SHULBMENT UN PRIX. Effets
marqués an complet.

Québec, 23 juillet 1874

MUSIQUE NOUVELLE
Regue do Paris par le dernier steamer.

MOROEAUX POUR PIANO:

Mignonnette,chanson-gavotteBachman0.60
Chanson du Ben Vieux Temps * 0.60
O,lombine, polka originale. . Dessaux. 0.50
Bucé; hale, galop brillant.... ¢ 0.60
La Fanvette, tranecription do concert

BaChIDADD. . eves cess rere cases 0.75
Barcarolle...... sees ooo. JOWaleki, 1.00
Vif et 16ger, galop brillant... Leduc 0.60
L'acanthe, valse brillante.. .Leybach. 0.78

Bergerie........….......... Kowaleki. 0.60

Ronde des mousquetaires. Bachmann. 0 50
La jolle hongroise, valse... .Fisher. 0.60

En vente chez
A. LAVIGNE,

Editear de Musique,
Marchand de Pianos et Harmoniums,

114, ruc 8t. Jean,
(Banque d'Epargne.)

Québec, 21 avril 1874.

La Compagnie Canadienne

CAOUTCHOUC
D

MONTEÉLA I»
ONFEOTIONNEB des CRINTURES et
COURBROIES à Patentes, BOYAUX,

PLAQUESpour Joints de Machines à Va-
peur, RESSORTS et TAMPONS pour Chars
de Chemins de Fer, VALVES, GCMME
pour Libraires, ANNEAUX pourla denti-
tion, ete,

-— AUS—
BOTTES et OLAQUES eu CAOUTOHOUO,
BOTTINES ou PARUESSUS en FEUTBE

AVEC CAOUTCHOUQ, en grande
variété.

Tous les ordres sont exécutés avoc pono-

Ete.

 

 

 

 

té.
Bureau & Atelier : No. 212,

Rue Ste. Marie.
F. BCHOLES, Administrateur,

Montaéel, 20 jas, 1960=10
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